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NOTRE DEPARTEMENT "MATERIEL AMATEUR'

GÉNÉRATEUR H.F.
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* Eonn précieux ramenant un
châssis de qualité, voilà le poste que
vous pouves offrir à vos clients.

Montés dans une gamme d'ébé-
nisteries de styles di
meubles -appareils complétant et
bellissent un home.

chiffre

vors nosx ©m-SB
J vendre de-

ventage . .
Maie hàter- voua de prendre rang, en

Doubler votre
v*

w'3°“
écrivant à t

k
MARTIAL LE FRANCr x;; wa a o ! o

L INDUSTRIELLE DES TÉ L ÉPHONES
2.RUE DES ENTREPRENEURS.PARIS - TÉL.VAU. 3871

4 Av de Fonlvleille • Principauté de MONACO
’PhuM Jet c4.M*~t Je

-PUBlRAPY
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A B A T I E N 2 0
A N N É E S L A

RÉPUTATION
DE QUALITÉ
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POSTES 1
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66670. rue MABCEAU
MONTRE

Tel AVB.I9
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DE DU CIVIL
rONOÉB

C O U R S P A R C O R R E S P O N D A N C E
T.9M.

du Lycée. NICE ( A. M.)
RADIOTICHNIQUI•CTION

». R
IN. AÉROTKCMNIQUK ET INDUITRII
52. Avenu* de Wigrim. PARIS

KCTION.Al

MARINI MARCHAND!. — Essm*n d'entrée dan* Ccoles Natlo- AVIATION CIVIU (Fonctionnaire* du Ministère
Agents techniques

nautiques.
NAVIGATION AlmiNMI. - llr.v.t. ««rn.nl.lrade Navigateur aérleo. Licence de Pilot*transports

de ta préparation
de Ma î tre -Radio t élégraphiste de la Marin* Marchand*.

COIONIIS - Opèreleurs. Vérifie*leurs. Contrôleurs
les autres a

MM
Sous-Ingénieurs des Constructions aéro.Marin* Marchand*

. Les Diplômés
présdes P.T.T. sont admis

spécial. supérieur
de Mécanicien deMARINI IT AIR. — Admission

gement. Bagage scientifique
AVIATION CIVIU. — Opérateurs
PT.T.- Brevets de !»•

radio par vol* d'engs-recommandé.niq
Chefs de poste d' Aérodro

spécial.2* classe
POUCI. — Inspecteurs Radloélectrlclens. AKROTICHNIOUK

MÉCANIQUE OÉNÉRALC

ÉLECTRICITÉ BT DESSIN
PRINCIPAL!S SfCTIONS - Cours d'Apprentl
Monteur Technicien, Dessinateur, Sous

Ingénieur et Ingénieur.

RADIOTECHNIQUE
PRINCIPAUS SICTIONS. - Cours de Monteur-

Dépanneur. Radlotecunlclan, Dessinateur,
Sous-Ingénieur et d'ingénieur radlotechnlclan.

Radio-Cinéma. Télévision

Envoi du Programme contre 10 fr. en timbres

APPAREILS DE MESURES =
DE HAUTE PRECISION H j c iA>uJ rj'cukk.

liiPIH ihAe iyccJjè
8S CONSULTEZ-NOUS.../

.ÉLECTRONIQUE | =VOLTMÈTRE

I
EXTRAIT OU CATALOGUE i J J

SS GENERATEURS - VOLTMETRE ELECTRONIQUE ££5
gS PONT UNIVERSEL - MICROPHONE ETALON S
Sën D1STORSIOMÉTRE - SONOMETRE - AUDIOMtTRE ,HI w f i i
LABORATOIREM Ml /M 5.n .CASIMIRPINEL
ELECTRO-M I M j LMNEUILLY-S/SEINLACOUST/QUEKJ- MJ* / MT*I:MAI.5506JE2I

LES INGéNIEURS RADIO R éUNIS
A.G.D E L V A L

72.Rue de» GRANDS CHAMPS PARIS XK’ - DID. 69-45
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UNE MACHINE
F R A N Ç A I S E
D E C L A S S E
INTERNATIONALE

REVENDEURS, ASSUREZ - VOUS
POUR L'APR È S - GUERRE
UNE MARQUE DE QUALITÉ
AYANT FAIT SES PREUVES

rc IEMOUZV.«
41 * ft

Oi m
LA MARQUE FRANÇ AISE DE HAUTE QUALIT É

PARIS-XII*EÜMAPGUEPITAT d« Char*nlon —
DID. 07-74 •! 75

63,

12, Due VINCENT. PARIS 19*- Métro:BELLE VIL LE
Tél: BOT. 70-05

FLDATIHG 44|
irf5r SEUL LAMPEMÈTRE DU MARCHÉ ACTUEL PERMETTANT

L'ESSAI DE TOUTES LES LAMPES EXISTANTES,Y COMPRIS
LES NOUVELLES LAMPES AMÉRICAINES, LES LAMPES
ANGLAISES, AINSI QUE LES LAMPES ALLEMANDES
SPÉCIALES, LIVRÉ AVEC UNE LISTE COMPORTANT PLUS
DE 1.300 LAMPES DONT L'ESSAI EST POSSIBLE

rK>
M

CARACTÉRISTIQUE PRINCIPAL!» i

1.1 ft 117 v •T.r »o«
M pWiOd taoma 20 v
da \t défé.

bMi «•l'rtOteWnt C*thOda-l.l*mant
dat .<>d<

•22 UmtOM d* chauflaoe allant da
da como*n»«i 0* variation» du aactaut
permettant

du tactaur permettant•Ditpaiitif tpéoal•(IMI da» couit-O'Cuit»
il A chaud • C»M. da

avec variation du lecteur d'oabi»
mi laite

i lro.d ai i chaud •réclairement da l'éoran-• Indication d racla da la qualité d'una lampe • Eatar oav crachement»

dai diode»V

& Un# nolK# trèa détaillé*, comprenant I* mod* d'emploi d* lapparaN alnn .ju'un
apéclman d* la Hat* da» lampai, ait envoyé* contra la aomm* d* 13 Ira an timbraa.XX> HÉTÉRODYNE MODULÉE

LATEUR DE FR ÉQUENCE
PONT A IMPEDANCES •MOOU
i OSCILLOGRAPHE CATHODIQUE| AUTRES FABRICATIONS :

contre 5 I ran es en t imbres
S RÉGIONS ENCORE DISPONIBLES

gé n éra i t de
SERIEUX DEMAN

noi I ab
DES POU

r ica t ions
UR QUELQUES

Not i ce
AGENTS

NJéL SONNANCC

RADïOELECTRICALMEASURE SUÜSNH'ISII" )
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ms SERV. COM. i
70,r.d#l'Aqueduc
NO* 15-64. 05 -0»

USINE i

93. ru# Compan»
»OT ••-11. 30*41si

rRANÇAlSC^j,T~

CONSTRUCTION
APPAREILS El PIÈCES POUR MESURES RADIO ET TÉllVISlOWRADIO-

LECTRIOUES

PICK - UP PÉO - ÉLECTRIQUE
de haute qualité
(Nouvelle présentation)

e

MOTEUR DE PICK-UP
t r è s r o b u s t e

PERGOLÉSE
PARIS - 16!

PASSV
Consultez également nos services pièces détachées

spéciales pour

APPAREILS DE MESURES Ss TÉLÉVISION
PUEl «APYN O U V E L L E l f A D R E S S E

F £
GÉNÉRATEUR H.F.

TYPE L3

«»Comme avant laguerre,l'ÉCOLE PROFESSIONNELLE
SUPÉRIEURE fournit gratuitement à tous ses élèves
le matériel nécessaire à la construction d’un

récepteur moderne.
Les cours techniques sont ainsi complétés par

les TRAVAUX PRATIQUES.
Vous-même, sous la direction de votre professeur.
Géo MOUSSERON, construirez un poste de T.S.F.

Ce poste, terminé, restera votre propriété.
enseignement sur place ou par correspondance.

Renseignements A Cocumento /iofi gratuits

KOmm

ECOLE PROFEHIORHELLE SUPéRIEURE GEFFR0Y&. CIE CONSTRUCTEURS
9.Rue des C10YS.PARIS.MDN.4465.(3Iir,NéS)51, BOULEVARD MAGENTA - PARIS IO<?
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L.É.R.I. Laboratoire
d'Etudes

Radio Industrielle
8, RUE DE NESLE - PARIS-6'

ODÉ. 80 09

É T U D E S E T F A B R I C A T I O N
D E T R A N S F O R M A T E U R S

E T S E L F S

TOUS TYPES POUR LA TSF
ET SES A P P L I C A T I O N S

Spécialité d'Ensemble
pour Amplis haute fidélité

toutes puissances COMPTOIR IHTERMATIOHAL DE RADIOPHONIE
8. Rue de Port -Mahon •PAR IS < 2 Î )

: OPE . fi

E
SIGMA

CONDENSATEURS PAPIER & MICA
RESISTANCES - POTENTIOMETRES
B O B I N A G E S - S O U P L I S O
A P P A R E I L S D E M E S U R E S
Pièces détachées pour dépannage

Agent général des
microphones piézo "La Modulation"

Demandez tarif gén éral

SIGMA-JACOB
s. A.

17, Rue Martel, PARIS-X*
Tél . :PRO. 78-38

Vont*exclusivement aux Constructeurs,Commer çants& Artisans
MLlAfï

__ AUDAXHAUT-PARLEURS
45.Avenue Pasteur MONTREUIL VBOIS (Seine)

VU



j Lampemetre L 40
I Permet I«IMI «i 1« *•>

hcaiton dot cMcults pou*|« déoann.g*
Radio Test R

OCTAL
Do dlmaniiom ré- '**•duitei. l>«*o a "'•m

STANDARD AMÉRICAINlian»porter .il ail

précisionavac
lemlont oltoute» DOUBLEZ LE RENDEMENT

DE VOS A F F A I R E S
radio.

Autres i ications UTILISEZ CT VENDEZ
Hétérodyne. MuMmétra IINTERPHONEPool do me

(TÉLÉPHONE EN HAUT-PARLEUR)
Appareil moderne PLUS RAPIDE et PLUS PRATIQUE que le téléphone
RADIO-THAUA construit un modèle d'une conception inédite

fera gagner du temps.(breveté et déposé) qui

RADIO-THALIAMANUFACTURE D APPAREILS RADIO.ELECTRIQUES DU RHONE
Sot** O IH»RRI«t.l

la. Se.ie 4e Vi.la ITOM VlllIV»SANNI t.l.»» - LAlamém
Consultez
6, rue Victor-Chevreuil (135, av. du Général-Michel-Bizot|

DID. 03-92PARIS-XII*DID. 03-92

ECOLE CENTRALE DE TSF
1 2 , R U E D E L A L U N E P A R I S
COURS DU JOUR , DU SOIR
OU PAR CORRESPONDANCE

VIII



PROFESSIONNELS
do la Radio
CENTRALISEZ
lout vos achats
chai le plu
al la plus i

s ancien
mportant

G R O S S I S T E

RéCEPTEURS

PôLER
*A FABRICATION HORS-PAIR

Je
SIMPLEX •:

wr S

/ FABRICATIOHS POLER* 4. BUE DE IA BOURSE - PARIS l?'J
Tic . «BOOM!/ A? «O - «AOON »<MOU IN I«ÎO lOO. Oue DOUDEAUVILLE - PARIS 18!Tél:MOM.07-62

°JTqT[ba7l£CENTRAL-RADIO D35,rue de Rome,PARIS-8"
Tél. LAI. 12-00 •» 01

Conoetùonnaire pou/ Parit
et la Seine

de RADIO-CONTROLE
de Lyon

A

T
SERVICEMAN.
MODIll B2. iwm,

!•* lampa» mondtalas PRIX soûl 4.950 francs
. k canes pou* mavjraf i*nv»n o< débits dm tou» chasses.

Suppl*m«nt 6m 2.050 franc»

E

• ;• * -
pa«mafianf la *é*rti«atton de
AVEC ANALYSEUR

OfroSITAIRIS AU RICIOM VOVACIUB 252
•< BAOIO- CHAMPIRRIT. 12, plaç a da

bis.boulavard St Oarmain.
la Ro»t*Champarrat. Part»

mjfl RAfY

Pari»T

s
Branche =A M A T E U R S = - Bronche

; PROFESSIONNELLEA
! J

CONTROLEURS UNIVERSELS
LAMPEMÉ TRES

HÉTÉRODYNES OSCILLOGRAPHES
MODULEURS DE FRÉQUENCE
VOLTMÈ TRES A LAMPES
DÉCADES DE RÉSISTANCES

; Tov.Uit.o"|l«<Ti /tllHt

E (Mission- RECEPTION
TELEVISION: t[PRODUCTION sonon

‘••xi

ï d'aA«M»iot>o*>
•Od«U 1945.wErsîx;,!.;

ITi.î'yï'i.̂ ';
fl k" ' Salh MtdwctOEKa

TroAtfonaotaw'i & f
tiowta»

OeoWei la JocvoNMotca ladJ^wa
«ai <Bttonli OBBWOA

3ss<5££u:asi-ïss* PADIOCONTROLEi ETi VEDOVELLI, POUSSEAUsC- 141. DUE BOILEAU • L Y O N ( 6 e)
Téléphoné: LALANDE 43-10

; S. Rue JEAN MACI.Suresnes ( SEINEI- TeI: LON.14-47. 40» 50

IX



à Çuherla
A SÉLECTEUR AUTOMATIQUE

I {COMMUTATION V
SIMULTANE! V

du COUPLAGE M.F.
des FILTRES B. F.
de la CONTRE - REACTION

SÉLECTIVITÉ
COMPRÉHENSION
MUSICALITÉ3

A V A N T A G E S

J- A- PIEUCHOT

LA BOMBE ATOMIQUE DETRUIT...
MILDE-RADIO

CONSTRUIT
le poste de l'an 2000 !

CONSTRUCTION SOIGNEE
FACILITE D'EMPLOI

PRIX ABORDABLE POUR TOUS
Tallai «ont IN qualito» principal»! d» la nouvalla

Hétérodyne A-45
Supersonic

DEMANDEZ DÉMONSTRATION A NOS AGENTS
OU A DÉFAUT

58 & 60, RUE DESRENAUDES - PARIS (17*)
Tél. CAR. 91-01

NOTlCf DfTAlLl£ [ CONTRE 10 ftANCS fN TiMtÊFS

SUPERSONIC 34,rue de Flandre,PARIS - No. 79-64
PUêt-

l.l"R l-'.'l

X



N° 103 - F É VRIER 1946 Pour le Salon 1947
de la Pièce Détachée

Comment mct4re au inrtiit un bon uju*t«ubh-
ne peut le aoumeMre, dan»* une enceinte

conditionnée, ft de** cycle* connu» de tempé-
rature, de degré hygrométrique, de
îl de* vibration*, etc... I»an* le même

mesurera won facteur de perte*, et I
oscillateur et à

waute* de
seul e**al

n'est

Ol'PEE
ce* de

|M‘ndant cinq an* de toute* M»ur-documenlatl
détournée* d? leur* fabrication*.

matière* première*,
e de la Pièce Détachée veut
ucur morale mérite atten-

C usine* *1
R E V U L M t l M b U L L L t

D E TECHNIQUE
EXPLIQUÉE ET APPLIQUÉE

D I R E C T E U R :
E. A I S B E R G

fermée*- p en*Ion,
temps,
'on re-

commande* et
l’Industrie français
revivre. Cette vlgi
tlon. Et si. privée encore d’acier, de tung*-
tène. de bakélite, avec une technique encore
Incertaine, elle est loin de pouvoir aujour-
d’hui rivaliser avre se* concurrente* anglo-
saxonne*. *1 *e* efforts semblent Insuffisant*
aux technicien* qui ont pu avoir en main*
le mutérlel de guerre anglo-américain, elle
manifeste qu’elle veut survivre.

lèvera,
fréq
valeur. Le matériel engagé dan*
uttelnt quelque deux million*. Et
qu’une port le du travail.

La production économique, de son côte,
de* étude* d’outillage et de préparation

sont pa* diff érente*, dan* le principe,

que l'on fait dun* le* uutre* Industrie*Mala cela n’a de sens que pour de*
portante*. Donc, si chacun
faire.

peut CNquIsner de*

l'associant à
oeneemétre de précision.

A N N É E exige
•Mil >

1 3 • rposer virilement leComment ? Elle doit
problème.PRIX DU NUMÉRO

ABONNEMENT D'UN AN
40 Fr. iiUMleriie*.

««tusérie* lin
pas tout

Ce* problème* p<»*é*.
solut Ion*.

certaine pare**e
trop extérieure du
rUI'un mur du

lui manquent pa*.
Ique française A
de* première*. C’est

qui lui fait défaut, pour utlll-hnnuiK». utiliser uussl le* possibilité*,
quelque* restreintes qu’elles soient, en outil-lage, en eupltaux, en matiè re* premières.

En|M » ur*ulvant dun*
Ique la copie —techn

matériel étranger, à l’ub
bit Ion* d’lmp: »rlutlon ?
retardé. I.e* hommes

NUMKROai prohl-
sulcldeserait350 Fr.

400 Fr
FRANCE ....
ÉTRANGER . .

L’une, qui est fortement envisagée dun* lès
milieux officiel* par|e* pièces « profession-
nelle* • dont l’Etat est Indirectement le seul
client, ce qui Justifie l’Intérêt qn’ll leur porte
est In création, en lYnnoe d’une usine pilote.
Celle-ci pourrait être acquise tout entière, de

grenier, en Amérique. Elle servl-

amener lu teclinlpour
place — qui e*t
l'organisation

* Théorie générale
* Laboratoire et mesures
* Dé pannage
* Conception et réalisation
* Électroacoustique
* Télévision
* Oncles courtes
* Electronique
* Presse étrangère

acquise tout
n Amérique,

et de repère. Pourvu.
* soit pu* une Admlnl

i i

rult d 'exemple
riant, qu’elle
d’Etat de plus...

Au problème de* étude* ? Il n'existe q
on, étant donnée la dl*|Krslon act

i de laboratoire*par de* groupes d’industriel* associés,

pur leur organl

. ceprn-
Admlnlst rat Ionlu dispersion

de type* de
pour l’étendue

?) ne permet ni
fabrication éco-

II faut dire fermement —actuelle de* effort* (coi— .
contacteur*. de blocs d'accord,
limitée du marché national

étude sérieuse, ni
nomlque. Il faut dire que »1 chacun veut tout
faire, personne

it que
mbien

u’nne
uelle:solution,

c’est- la création
niun*

& frais
fera rien.

professionnel.
légende

nwldérée
». la plus

radio, c’est

Il faut
de l’Industrie de la
comme teclinh

ide partie

finir d'abord
pièce détachée

I urment « min
de* progrès

le* Ar

cette parallèle.
la prodnctlon. On bien de* fu*lon*,
de* accord* de firme* s'épaulant le*
autre* en wupprlninnt ehn
partie de leur catalogne. Il ne pent *
supprimer la concurrence : trois maison* ri-
vale*|>rogres*ent pur émulation ; vingt *e
suicident en commun.

solationMême solution. E:
I-de la

mérlcaln* ont
g rai
elle qui

• de
bonne

•agir de
aeunel’a faite ;

dire qu’un poste vaut ce que vaut
èce* : d’OÙ

lourde. Et de*
plu* étendue* et

profonde* sont exigible* pour faire
nouvelle, en progrès, que poui
grrsser le* schéma*. D'ufi d'utile
de répartir l'étude entre de* spécialiste* va-rié*.

tume
la moln* bonne de* plèr

trèsT O U T E L A R A D I O
\m droit •idutd do la reproduc-

tion on franco do» artklot do lo
rovuo

ponsji.illlté trclinlqi
IIUIHSUIKVN scient If b|iir

exlgthl
plu*pièce

r faire pro-
nécesslté

Car IA c-t le
choix. Ce*que de libre ri raisonnable association
porte de* dlffletilt é*.
difficulté* ne sont pu*
vaincue* dan* l'unnée,
détachée
l’Industrie dr la radio périra

point critique : on n'a pu* l.
rd". ce* entente*, cette polit I -

le sait. Mal* Si ces
vaincue*, et. précisons.
l’Industrie de la pièce

France. Et
elle.

IL1IIIO
VMXr-T l’our faire un bon contacteur.

pie. Il faut un métullurglste expe
question* de fatigue de solide*,
chimiste pour débrouiller le*

céramiste

par exem-
rt dan* le*

micro-problème* du
technicien de*pour examiner le* question*

question* mécanique*.

ru cessé de vivre

Telle* sont les conditions d'existence du
Solon de 1947. H’Il existe. U comportera moins
de stand*. Mal*térlel.
«le* ©rd

conta*ot.
plastlqu
cernant l’Isoln nt
d’ailleurs, aussi bleu qu’électrique*.

NtW-VUAJ USA P
|1 s’y traitera

beau
technlplus de

Ire*
q u e — e t

plu* Important*.
Nous verrons le Kalon de 1947.

Tou» dro*s de ispfcxSxion «étervét pool tou» payv
Copyright by fcStKX» Radio.

homme». Il faudra
cherche*, de mesures, sérieux... et onéreux.matériel de re-ASari». Février 1946

M. FOUQl'ET.
PUBLICIT É « M. P a u l RODET
143. Avenus Emils-Zola - PARIS - XV*

Télé phona : SÉ0. 37-52

•i< raiicir*t*i >fefi •"•" "•"•'••usueuenéné*

C E C I E S T A L I R E
* Lu publication des CAHIERS DE TOUTE LA
RADIO (dont le dernier paru porte le
pas suspendue du fait de lu reprise de notre
Revue. Toutefois, Ici CAHIERS para îtront désor-
mais à
faire paraî tre deux par
quelque aorte des numéros apéclmux complétant
utilement la Revue. Chaque nouveau CAHIER sera
annoncé dans

* TOUTE LA RADIO
U n’y

prochain numéro sera donc daté •
paraîtra

paraissant que 10 loi»
pas de numéro en avril ; le

vrU . et
S O C I É T É D E S
É DITIONS RADIO

4 ) neat pir

mar*.
cadence plus lente. Noua pensons

H» constlueront42, Ru* Jacob
COMPTE

PARIS- VI*
LOUES POS

PARIS 1164 - 34
I LIT 43 - 83 et

* Notons qui- l'étude
dans notre dernier numéro a été Uvptré* par la
ronférence que M. Ooudrt a faKe le 17 novem -
bre 1945 à 1« Société des Radloélectrlcten».

ka magné trona publiée
T A U X

Tétéphor 43-84 pages.

49



PROPAGATION DES HYPERFRÉQUENCES
On dit souvent que les ondes ultra-courtes se propagent S la fa çon d'un rayon lumineux. L'article ci -dessous

montre qu’il faut dans certains
et les courbes de cKamp permettent de faire l'avant-proiet d'une liaison radioélectrique par ondes ultra-courtes

tenir compte de la réfraction . La détermination de la portée radioélectrique

Introduction diélectrique r ) ulltctent lo taux d’Mté-nuatlon. IM hauteur et la distance des
aérien*, la courbure du aol et le degré
d'humldlté de l'atmosphère Interviennent

•n très nette pour modl-reçue.

(c'oet-é-diro passant pur
hère ionisée), l’énergie qi

lu haute
ul atteint

directe
utmosphé
le réoepte

On admet que oette onde directe coin-
doux types de composantes, l 'onde-urfuer et l'onde d’espace.

L'onde de aurface **t celle qui voyage
au-deaaua de la terre, et l'onde d 'espace
eat oelle qui
le rayon dit

On appelle h.vperfréqaenrra ou micro,
la gamme de fréq

roepond A dre ondes plus
métré. Toutefois, oertalna
particulier les auteu a américains, distin-guent une gamme de très haute» fréquen-ce» allant de 10 métras A 30 cm. soit de
30 MH* A 1000 MHx et une gamme dite
hyperfréquence allant de 30
millimétré environ, soit de 11
800 000 MHx.

ondes. uencee qui cor-petites qu'un
auteurs et en

use fiiço
plttude i

Portée radioélectrique

aussi d’u
fier Tarn

porte
de i

I comporte deux composantes:
rect et le rayon réfléchi sur

le aol. comme l'indique la figure 3.
81 l'émetteur et le récepteur sont tous

conçoit

En principe, on peut dl-e que les com-catlona ne sont possibles aux hyper-ns Jusqu’au
.000 MHx A

muni
fréquences que si l'antenne d émission et
l’antenne de réception sont relativement
en visibilité directe. Le principe n’est pas
absolu, cor la réfraction subie par les on-portée un peu plus
grande, mais II fournit une première Indi-cation sur lu possibilité d'uns liaison
Uloélectrlque.

Pour calculer la portée d'un émetteur,

cherchera quelle eat sa portée opti-que ; c'eat le problème classique de la
portée optique d’un phare.

SI on considère un phare de hauteur
h métrés au-deaaua de la me- et al on dé-signe le rayon de la te re par R, on a.
so reportant A la figure 3 :

deux situés A la surface du aol.
aisément que le rayon direct et le rsyon
réfléchi, ayant même amplitude et arri-vant
sultan te

entrer
Indirecte. Ce cas
mise A la terre.

peut dire que les hyper-fréquences commençant A partir du métré
vont Juequ’A quelques centimètres (flg. 1 ) .

domaine des hyperfréquence» étant
fixé, nous voyons que oea ondes sont

placées au-dessous des ondes dites métrl-

En fait.
opposition de phi
nulle, et seulo 1'

Jeu pour
eat

ré-ase. ont_
'onde de surface

donner une tension
celui de l'antenne

des permet

ÜSal

Port** BT = y OB' — OT

- VÎR -t- h ) ' — R' = \ 2 R h + h>

soit , on négligeant h!. devant le terme
2 Rh. la valeur :

portée = v 2 Rh
Dans le calcul de la portée d'un

la valeur de R est égale au ravon
trc. soit 6368 kilométrée.
p = portée optique = y 2 x 5386 x h

= 116 yTT
Les longueurs il et p étant exprimées. kilomètres.
Dan» le cale

sait que la
1è re

phare.n,. 1. frtgu.r rt longueur, d'ond.
a donc :quee (qui sont utlllséee pour la télévi-sion. les transmission on modulation defréquonoo ou pour certains postes mobi-les) ot rejoignent 1» gamme des rayons

lnfra-rougcs de grando largeur d'onde.Pour savoir al oee ondes sont utilisables.U faut étudier comment elles so propa-gent. SI nous trouvons des résultats tnté-
plua en

détails les émetteur» et les récepteur».
Propagation
dot hyperfréquence!

81 l'on examine comment aeles ondes plus petite» quo 1trouvo quo oos ondes ne subissent pa* doréfraction dans l'atmonphéro terrestre otdo oo fait U n'y a pas d'onde Indirecte
'lent vers la terre après avoir voya-ou moins longtemps dans l'ionos-

L'onde Indirecte existe pour le» lon-gueurs d'onde supérieures à 10 mètres, eton l'a trouvée exceptionnellement dans la
gamins de 6 a 10 m. 11 ne faut donc,

fait, compter quo sur l'onde directe.
Onde directe

Mal» si l'antenne cet élevée au-dessus
du sol. 11 n’en «t plus d<* même, et
l’amplitude de la tension Induite par
l'onde d’oopace augmente ot dovleni pré-pondérante. C'est précisément le cas de la
transmission aux t~èa hautes fréquence*où les antennes sont placées A plusieurs
longueurs de au-dessus du sol.

ul de la portée rodioélectrl-réfrxctlon de la basseque
Une atmosph a pour effet d'accroî tre cettepeut alors étudl

propagent
mètre, on

qui rr
Ké plu
phéro.

oousequenoe de phénomène c’eat portée. Pour Unir compte deque
l’on ne peut pas placer A n’lmp««rte quelle
hauteur une anUn ne destinée A une liai-son fixe
du sol et qu'on s’élève graduellement!rencontrera une succession do mnxlmn deréception.

L'am;
conetan
eus duquel les ondes ne
constante (la résistivité ,

«ornent de portée, on peut
rayon te-reatre par un coefficient.hyperfréquence. 81 l’on part tique montre que
valeur 1,33. Par suite on a la portée ra-coefflclent a
dioélectrlque
P* = V 2 X 133 X «« X h = 130On désigne sous le nom d’onde directe ,

l’onde qui voyage, dans la basse atmos-phère ; c’est elle qui entre en Jeu pour
déterminer, en l’abænoo do toute onde tn-

plltude de l'onde reçue dépend des
» tea électriques du terrain au-des-

i p-opagent,
v ot le pouvoir

On trouvera, dans la figure 4.
phtque

KHI
qui
km. donne la portée radloélectrl.

d'une antenne élevée de h mé-que

50
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Courbe donnant U

£ï
dr

6 et 7
précédente

Variation
Imat de la
de U dut »

•n à 10

mi. IBM
anteri!

pnlarlaatlnn horlron -

•rnute une allure oscillante. comme le mon-tre 1a fleure 6. Au delà de la portée opti-que. le champ reçu décroît plus vite que
indiquée* sont tré# sensiblement les mê-mes. à condition que l'antenne «oit pla-cée à plusieurs longueurs d'onde au-dm-sus du aol. et que la distance enfe les
stations soit grande par rapport
teura d 'antenne, comme noua l'avons Indi-qué plus haut.

Ce* oouitoc* établie»
vent être utilisées à
le» ondes de

décimé
sont p

et oentlmétnq
valables. Jusqu'à présent, à

étude com-plète n'a encore été publiée.
Nous examine* ona dans

article llnfluenoe des obstacles sur la pro-pagation des ondes ultra-oourtea et rim-portanoo des phénomènes de fadlng.
A. de GOUVENAIN.

Ingénieur Radio EfiJI

usa elles ne
notre connaissance, aucune

Lorsque la réception s'effectue au delà
de la portée optique. 11
rêt à élever l'antenne

hau- prochainand inté-y a un gra
à piratepin

gueurs d 'onde au-dessus du sol
reçu croit d’abord très lent
plus en plus rapidement .

lon-; le cham
tenant, puis dP pour \ — 2

UUv* indicatif pour
m. mais pour les onde*

peu-
Courbes de propagation

D.*s courbes de propagation relatives
et 10

T. L. Bcke-aley dam
E. d'octobre 103« Ces

de la
des ré-

ID É ES galllr du multimè tre heurte vlolrmmi
»1 prend on forme de tlr.*- bouchon.
1er cet Inconvénient , on peut réall. r le

ait « nt : »ar me plaque te de bak élite,Ui ploU de coBUrt on P en laiton,r B cou.Il tué d ur lame de laitontre un aie fixe A et le» plot P
rxtréml é K » - déplace. Une

fixée k cette extrémité pour per -çaient manuel. Un r s.orl r ai*
a eur -rur à la position 7.10 V.

me - urr de tcnalon on relie
de me'ure » à la sonrer, puI% on dé-cor > rur Juxqu’à avoir une lee’ ure

e la me'orr C't terminée, on
l le cnraenr revient ooto-

llloa 71« V. On é vite
. po - Ible de l'appareil,
peut é vident

onde* comprises entre 2
ont été publiées

la baie«
Afin ddvl -par

ngs I.K.I
courbes ne tiennent pas oompte
réfraction et. par suite, donnent

peu pessimistes, surtout
s'y référant
pratique, des
donnons-nous

PRATIQUES fixe
raraen
d!.poaé
lequel P*_

.

Isolante e t
« le déplace
le rappel d

Pour effectuer

•ultaU
dlvtanc * élevées ; mais
ns peut que trouver,
résultats meilleurs. Aussi
celles qui se apportent à la longueur
d'onde de 2 métrés, la pu
née étant supposée égale
(«g. « >•

Ces courbes montrent
teur est élevé au-dessus

rapproche de U loi Inver»? de la dis-tance (courbe limite). Dans les courbesaux grandes distance»,
de la po tée optique, la décroissance est
extrêmement
courbes de la
de la figure 7 a et b.
est plus grande sur mer que
tout lorsque l'émetteur est
tude.

Pour montrer l'utilisation t'ebee. calculons par exemple quelle cet la
valeur du champ reçu à bord d'un avion
volant * 1000 mètres d'altitude, al
l'émetteur est à 150 km d? dlntance, placé
à 50 métrés de haut et s* U puissance
rayonnée est de 100
a'effectuant sur terre.

Ml la puissance
kW. l’émetteur placé à

aol à 150 km

PROTHTIOX D’UN MIXTIMKTKK

Bien
la

Lsaanoe rayon-
à 1 kilowatt

1«
puce 1«
Tenable. Dé» qne
lâche la manette

stlq
alnal Unie

Le même

que. plu
du sol. l’émet-

Bl à U P* I
> dé érloratlon

ténie

plus

le
*^IUé IntenMIevolt qu'au delà rappel da

f »lble •ea -lbtllié.
rapide. En comparant les
figure 0 a et b. avec celles

volt que la portée
sur terre, aur-à faible altl-

cou--

tU. la propagation
MUHI KI: HArli»i: i>r. RIXIN.IMInés est de

rayonne au
champ qui. d'ap-éa Ica

microvolt par
« altitude de 1 000 métrés,
droite de la figure 0 nous
le gain est <> H0 décibels
un gain de 20 000. Lo champ

mètre ;
t dix fols

vr, ut être faitele mr.urr pe
lté'. 1s aelf -lndncllun

1

érlr tout *lmencourbes, serait de 0.003
métré ; à
la oourbe
Indique que
environ, soit
serait donc de 00 microvolt* “
mais la puissance* rayonnée ,
plue petite, le champ reçu est
plus petit ( puisque le champ vi
la racine carrée de la puissance )
champ reçu < _ .
volU par mètre.

Lea courbes données se rapportent ouoù les ondes sont polarisées verticale-'en ondes
valeurs

Ile. me l‘lune
de <

r»nr effectuer la ioat d abord
placer la»
Uaa ci à déeadoo ) daa

I nal
le alveaa

muLleur. de. tonr»
s la poallloa affal

( t'n <lon d* «ortie matlmam ) . On règleH.r. do façon à obtenir
déviation da votlmélro (par exempta
de rrpérr : nlvraa H . F.». Il anfflt »
tourner |« cadran • fréquence. • et. évrn

t le eommBtatear de gamme* ( Il faal
Ion an voltmètre ) ,

la fréquence de résonance. lalguUh
u tombe » bra «qnement vera

borrb# aJor« la déviation mlal-
II ne reate plu. qa’è lire la fréquence

ré onance *ur Ir cadran.
re osl poa* lbU avoe U pl a part

»i de qua -
(iencrai Radio.

p ,r
étant Irai!

le de
\ 10 fols

varie comme
: le
lcro-

4-. A. f iessort de /

rappel vers
+
yw. iep,ot 75° v

aJeter la
est de l'ordre do 10 du vol . métro

«éro

rie de r .

Otto
générateur, moderne ,
lité tel. qne Cnrtea

ment MAla on peut admettre qu
polarisée» hortaontalement. k*i mesure
52



MADE IN US A.

Emetteur-
Récepteur

à
de fréquence

riANS lm milieux de la
des regarda ae tourne]

mérlquo. Aussi
sant de faire connaî tre une
réalisation émanant dca Et

D s'agit d’un
mée, celui-là
de nombeuso*teur-réoepteur
d'oascz faible puissance, 2 w
L’ensemble a une portée d
de kilomètres.

Ce qui peut nous frapper
l'exécution mécanique t

avons-nous

appareil
âme qui
« Jeeps :

à modula

1 est U
». C’cat
tlon de

c’est

robustesse que nous voyons
ment dans
tenl- compte
était destiné
devait être monté
toutes espèces : Jeeps, chars.

L’appareil proprement dit «
deux parties ; un coffret

d’épaisseur et un chà
de nos postes ai
avant. Tout est pré

qu’une fols le châssis
grâce à des Joints Jud
la fermeture soit absol
Les prises et Jacks sont également

de fermetures étanches.

rc de mat
fait que

à l'armée
K ' M
du

des

de

ble à
pan
nléri

neau
place,

lcleusement placés,
ument he*métlque.

mu-
disposes tous les organes de commande,
les prises de mlc-o et de téléphone, ainsi
qu’un mllliampèremètre qui permet de
vérifier les différentes tensions et qui
sert, comme nous le verrons plus loin, de
voltmètre â lampe pour l ’alignement et
la mise au point rapide de l'appareil.

L'antenne peut être diff érente suivant
le* conditions d'utilisation. Antenne té-
lescopique ou bien un fil approp-lé.
encore un certain nombre de tiges mé-talliques se vissant les
très. La prise d'antenne se trouve
l’arriére du poste.

L’ensemble peu1

plies, soit par d
ou 12 volts, à
vibreur. Cette boite d'alimentation i

ur-émetteur. d'une mon
Idc et rapide, par
très simple.

Jectlon de la mélangeuse. La fréquence
de cette tension d’injection est Inférieure
à celle du signal à recevoir. Elle peut
être définie par

P =nies F»- P,
Une autre caractéristique consiste dans

l'extrême simplicité aussi blon du mon-tage et de l’assemblage mécanique que
du câblage. C'est quelque chose qui éton-

, ne toujours les techniciens européens.
Cela donne à ces appareils un aspect
« amateur ». contrairement à notre
ceptlon c p-ofesslonnel ».

Toutes les pièces sont disposées de fa-assez claire en vue d’un dépannage
le. Sur le châssis même, le numéro

de chaque pièce est Indiqué, de telle
nlére que le repérage d’une réslstnm
d'un condensateur puisse s’effectuer
le maximum de facilité et de sûreté. Un
livre de 123 pages, remarquablement ré-digé et Illustré, accompagne chaque ap-
pareil.

Les dimensions des pièces détachées sont
de* plus -édultes. Les résistances, condcn-même

olume;

3
F, étant la fréquence à recevoir et Fm
la moyenne fréquence.

Dans le circuit plaque de
se trouve le transformateur
le secondaire attaque la grille de
mlère lampe de l’amplflcatour moyenne
fréquence composé des lampes L et L,
ainsi que des transformateurs T* et T». La
moyenne fréquence est égale à la diffé-rence entre le signal à recevoir et le troi-sième harmonique de l'oscillateur (du
quart*). Le réglage des transformateurs
MF. s'effectue ( voir photo) à laide do
noyaux magnétiques fixé* sur de* vis mé-
talliques. Les bobine* sont en fil simple

tube de carton bakéllsé et imprégné.
Leurs dimensions sont assez faibles La

fréquonce est transmise
iteur T, à la grlllo de

LT.

la mélangeuse
M.F. T, dont

la pre-
OOD
facl

t être alimenté soit sur
accumulateurs do 6

l'aide d'un convcrtlsseu*- à
se fixe
ilérc à

système

ou
récepte

sollla fols
d'attachcs

Réception
Le récepteur est un superhétérodyne

à deux étages H F. La partie changeuse
de fréquence est à deux lampes. L'oscll-
latour est cont’ôlé par quartz et travolllo
sur le troisième harmonique. Viennent
ensuite deux étages de moyenne fréquen-ce. un llmlteur, un circuit de détection
pour la
continu
terminer, l'étage final

Le signal
pllqué à la
p-emlère lampe ampllflcatrloe haute fré-quence Li, à travers le circuit final de
l’émetteur et le condensateur

tonslon moyenne :
par le transforma
commando du llmlteur

A rémission,
cautions pour que l'amplitude
moduléo
n’est pas le c
notamment do la sélectivité des divers
circuits,
égaleme
mlteur (L» ) a
rlatlons d'amplitude de la moyenne fré-quence qui lui pa-vlent.

A la sortie du llmlteur la tension M.F.
niveau constant,
par les parasites

sa tours, oontactcurs, bobinages et
les lampes sont d ’ un très faible v
sans parler du haut-parleur dynamlq
à aimant permanent qui est réelleme
minuscule et présent* dca qualité* tout

égard ft sa peti-
tes les pré-
e de l’onde

ucnce soit constante. Ce
à cause

rend tou
r

fréquence soit oonsb
as à la réception où.à fait intéressantes

t BP., un ampli
utilisant une diode-triode

basse fr
antenne est

commande de

flcatcur à courant
pourL'appareil fonctionne sur doux fréquen-ces prédéte-mlnées. La précision est

aurée
. l ’o
>nt

nde modulée en
modulée

fréquence est
amplitude. Le Jl-pour but d'éllmlncr les va-

et.
équdepar deux quartz. Ces fréquences

choisies entre 27 et 38 MHz avec
écart de 100 kllohertz. Chaque équi-

effet.
capté par
grille de

»P-sont

pement comporte,
quelque 120 quanz permettant
de* fréquence* dans les limites !
Ce* quartz sont Interchangeables. Un com-mutateur placé sur le panneau permet

Ion de l’une ou de l'autre des

Jeu de
le choix

Indiquées. Ce si-
gnal amplifié est transmis ensuite à la
grille do la deuxième lampe haute fré-

Ampllflé par
appliqué à travers le condensateur C*à la grille de la mélangeusc L,. L'oscll-

C,.
BUl

est donc mmenéc à
Les pointes provoquées
sont également « rabotées ».

frappe le plus, en ce qui con-fonctlonnement de cet appareil.L*. celui-ci , 11 est Ce quiquence
l'utUlsat
fréquences. cerne

c'est que la réception est très pure, même
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ft«h«Bia dr principe de rémeUcmr -réceptror k modal«lion de fréquence

dan* de* condition* trèa défavorable*
(dan* un endroit trè* « parasité » par
exemple). D'autre part, le* interférence*

nateur o*t dlffé-ente, une ten*lon pren-dra naissance qui sera posltlvo si la fré-quence est plus basse et négative si elle
est plus élevée. On volt donc Immédia-tement que *1 la fréquence du signal va-rie ou, autrement dit, *1 le signal est

nié en fréquence, 11 apparaîtra 4 la
n BJ. dont la fré-oelle de la variation

reçue.
appliquée 4 tra-

l'intermé-
la grille

4 ia grille de la lampe de glissement la
tension B.F. produite, ce qui provoque
une variation de capacité du circuit oscil-
lateur. L'émetteur est donc modulé en
fréquence. L'augmentation de la tension

larlsatlon de la grille augmentera
uence de l’émetteur et une dlmlnu-
j cette tension provoquera une di-minution de la fréquence. D'autre part,

on superpose 4 la tension BJ. appliquée 4
la grille de la lampe de glissement, une
tension émanant de l'amplificateur 4
rant continu obtenue 4 partir de la
riatlon du oourant plaque de la lampe
U bis. On volt, dans le schéma, qu'une
partie du signal de l'émetteur «et appli-quée
Le récepteur étant contrôlé par quarte, s’il
se produit un écart de fréquence de l'é-metteur une tension continue (engendrée

sont Inexistantes, car on ne peut enten-
dre qu'une seule émission 4 la fols. 81 plu-sieurs émetteurs fonctionnent sur ls mô- de
me fréquence,
puissant.

La polarisation de la grille de la Jam-
Lr, nécessaire pour l'éc-étage. est ob-

n’entendra que le plus mod
détection une tenalo
qucnce sera égale 4
de la fréquence 1CJ.

Cette tension BJ. est
vers le condensateu- Cu et par
dlalre du potentiomètre P. 4
de la lampe finale
attaque soit
mant permanent

la
tlon

tenue par auto-polarisation, grâce 4 la
résistance R* et 4 la capacité C* inter-calées dans le circuit secondaire du trans-ie

qui, 4
dynamique 4

50 mm de diamètre,
casque. Nous remarquons dans

le schéma que. la tension détectée par
les diodes est également appliquée 4 la
grille de la lampe L, bis, qui fonctionne
en ampllflcatrloe 4 courant continu. Lo

s de oette lampe est Important dans,
le fonctionnement de l'émetteur.

ile L.
petit
dé 50

toformateur
constante ainsi obtenue est appliquée au
dlscrlmlnateur. 4 travers le transforma-
teur T».

L’ensemble du dlscrlmlnateur propre-nt dit
T., de la
diode et de
1« bis. Comme on je
ma. le transformateur
p-iae au
sont
étendons pas
dlsortmlnateur
tes foie (voir
quenoe et ses
berg, Edition*ment que la tenalon
la fréquence reçue. 81
est exactement égale 4
4 la fréquenced'accord (4 300 kHs). le* ten-sion* détectées de* deux diode* s'annu-lent et U n'apparaît aucune tension dans
la résistance de détection Ru- SI, par con-tre, 14 fréquence appliquée au dlacriml-

La tension 4 amplitude S
récepteur par le condensateur Ca.soit

cet composé du transformateur
lampe 1« qui est une simple
e l'élément diode de la lampe

volt dan* le echê-T, comporte
lieu seoondalre et les diodes

en push-puU. Nous
sur le fonctionnement dunÆ
applications »,
Radio

par le dlscrlmlnateur ) est appliquée 4
la grille de la lampe de glissement!*<, qui
annulera automatiquement cet écart (1).

stabilité de l'émet-
e*t couplée 4

l'étage séparateur comportant une double
triode. L'étage séparateur est
doubleur de fréq
de la lampe Lu
quenoe double de celle du
fio et attaque les deux gril
LIS qui est une double t

meilleure
teur est assurée.

La plaque de l'osolllate

Ainsimil:
téoe Emillionnous

La modulation en' fréq
teur est obtenue par l’i
lampe 4 glissement. Lo
que 4 l'aide d'un
grille do la lampe L^ que les Américains
appellent « réactance modulator ». La
lampe se comporte, sou* l’action de la
variation de la tension appliquée 4 la
grille, oomme un* capacité variable. Cette
lampe est oouplée. 4 travers le conden-sateur Ou. avec le circuit oscillant 8o. ltn
parlant dans le microphone, on applique

été décrit msln-
ulntlon do fré-E. Als-

seule-dépend de
U 11J. résultante

oelle correspondant

uence de l'émet-
'utilisation d'une
microphone atta-transformatour TM la

«uc
pl,que
U fré-oecüluit

U lampe
triode, dont 1M

uence. Le circuit
est acoordé sur

d-cult
Iles de

&S

(1) Csst le même principe qui était uUli é n
j s quelques années dans Isa récepteurs à bou-
lon* pou» o:r» pour la correction automauque

i N .D.L.K . i .de l'accord
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ojrnnr
d'accord

nMmiIrn
d'nne large bande pa«antr.

Ci-contre. de l'é metteur - récepteur ,
mmalal ur de longue

ïïS: dagrs séparant le»
I» é lagea. On volt également

méro d'ordre, cela afin

galrltr*
ipondant aux

que chaque pièce
de faciliter le dépannage.

plaques «ont montées
montage* est très intéreeaant et
rencontre de plus en plus souvent l’utlll-
aatlon. n permet l'annulation de la fré-ucnœ fondamentale et favorise par con-

U» harmoniques pairs. Les plaque» de
la double triode attaquent l’étage de puis-
sance monté en ptrsh-pull et accordé sur
lo deuxième harmonique de l’étage précé-
dent. Ainsi, la fréqi
tro fols supérieure â

parallèle. Ce Pour faciliter le dépannage et l'aligne-ment de l’appareil, U eet prévu sur 1©
châssis un support à huit broches qui
permet d’effectuer les mesures suivantes
( voir schéma ) :

1**) Tension de grill© osclllatrlce du ré-
cepteur.

3" ) Tension de grille d'injection de la
changeuse.

3°) Tension de grille du 11mlteur.
4° ) Tension de grill© de la modulotrtc©

de réactance (lampe do gllasemont ).
B*) Tension de grille du séparateur de

l'émetteur.
6°>) Tension oscillatrloc do l’émetteur.

7° ) Tension de sortie du discrimina-teur.
Pour

voltmé
nues. •_
tensions assez faibles aux borne» de
slstanoes de plusieurs centaines de mil-
liers d'ohms.

Pour pouvoir effectuer la mise au point
de l’appareil en campagne, U est prévu
adaptateur permettant d'utiliser la
finale BP. et le mllllampéremètro du pan-

avant comme voltmètre à lampe
pour tensions continues.

cee mesures, il faut utiliser un
ê tre à lampe pour tensions oontl-
Onl|U <

Lee rencontre souvent, en effet. des

uence émise est qua-, celle de l’oscillateur,

petits condensateurs plaque-grille sont
des condensateurs de neutrodynage.

La sortie do l’étage de puissance est
oouplé© directement â l’antenne par le cir-cuit Sa.

lampe

J. OAN8EL.

seulement : le générateur H.
ir de sortie. Les caractéris-ât cea appareils

de deux appareil* i
P. et le contrôleu
UQ
minées dana le deuxième chapitre.

L'opération fondamentale de la
niveau de
avec abaqu
leivIon* cor

i en appréciera l'ordonnance logique
de comprendre *oua les* détails de

alignement Jtnpoc -
ulte du volume trait* des mesures de la
lllé standard et de la sensibilité utili -

sable du récepteur, du gain da elrealt d'entrée,
de l'analyse de la préseleetlen ( rejectlon de la
fréquenoc-lmag* et de* brouillages 1I.F.I, de
l'analyse de l'antlfadlng, du relevé des courbes
de musicalité Intégrale du récepteur, etc...

De nombreux exemples numériques et graphi-ques faclllent l’a almllatlon des problèmes trai-tés. De plu*, une quantité de tableaux numé-
rique* donnent les valeurs de gain, sensibilité,
sélectivité, etc qui ont é 'é relevées sur des
montage-* normaux pour les types les plus
U'uels de lampes et de bobinages.

Vérl
buera
un du
trie s

(Un volume ln-i« de 120 page',x. dépliant en couleurs. Edi
90 fr.: par poste : 100 fr.).

cilla leur. On
qui
l'opération oondulsant à
cable.

La »)

enalblll

BIBLIOGRAPHIE permet
•ouhnltablei

ensuite, traitée en détail"
ttant de déterminer les

diverses puissances.

sortie est. •permet
reapondant

Aprè* ces préliminaires Indispensables,
entre dans le vif du sujet avec l'analyse de
l'étage de aortle, puis du préamplificateur B.F.
Lea mesure » de la sensibilité, de la puissance,
du gain de l'étage et lea relevéa dea courbes
de réponse sont exposées avec toute la clarté
désirée.

L'analyse du fonctionnement do l'étage dé-tecteur est suivie d'une étude de l'alignement
de» transformateurs M.F. OU le lecteur c.U
en garde contre les défauts de la méthode
néralement employée. L'alignement é'ant effec-
tué, on paaee à l'analyse de l'amplificateur M.
F. : mesures du gain, de la sélectivité, de U
bande passante, relevé dea courbes de réso-nance. etc...

Le chapitre
ù l'alignement

ITNAMXQUI

*T DE MISE AU
par K. Al berg et A.

Voici un ouvrage
étendu

\arrnoDE D DE DEPANNAGE
POINT

A O. Nltsen_ dont le
plus étendu que ne le laisse pré
par trop reetrlo'lf. En fait, to 11

leur». Le dépannage, l'alignement et le contrôle
de fabrication des pièces détachées et dea ré-

qul font l'objet daa.rainent dé« lors
pratiques des mesures

deux
ami-

contenu est bien
voir titre

tltueOOOal
trait é ure» normalisées de» réeep-

aérle. «
chapitre», appa

applicatl

oopteura montés
derniers

mi»
précédemment exp

L'exposé débute
principes
que : m.
A Juste

Un* . table oode de meuare». l’ouvrage
à introduire U méthode technlq

>malne où l’emplrlame et la «
oontrl-

dani
pif orné*

la présentation
de l'analyse

très en à sortie
« titre, les auteurs optent pour le
nier principe qui permet, en se pa sant de»
analyseurs spéciaux ( InexIt' anU en France ) ,
d’offecAuer toutes les mesure* avec le concours

de* i

dyn
débute par

fondamenta
inle.
d.- r - devraient être tolérées.

utêkk
prix

le plus Important est
de» elrenlt» d'entrée et

consacré
de l'oa-
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UN ANALYSEUR DYNAMIQUE
Instrument pratique

pour le dépistage des pannes délicates

Le principe de Vanalyte
dynamique

commerce ; toutefois,
est à ajouter, couvrant
et la gamme Q.O. doit

kHz afin d'englober l'anc
leur de la M.P.

n de* deux

met de mettre le doigt
n’est do
H.F. et
ment
pou
du
actuels
Il faut donc

la Oc MF.
620 kHK .

re Jusqu'à
tienne va-

premlers é tages est
d'un potentiomètre

voltmètre. dans le

pan
vol

une gam
de 420 à
descend

qu'un
als

» sensible,

tmétre
Instru-it doit

tensions de l'ordre

ne, en somme,
B.F. ? D'accord,

« bougrement «
voir mesurer des
mllllvolt . Nos voltmètres à lam

peuvent descendre aussi i
avant de détecter,
apériodique aussi

et. de plus,
ment le

110
Depuis que le récepteur de radio est

objet d'usage courant, le mé-
né ; mais si la

à contrl-
prototypes,

up moins pour l'art
de la réparation, qui.

années, est esté
uls l'orl-. outil

tmétre
hmmétre. La mé-

polnl , qui consiste à
osions dans le récep-

marchr. puis les résistances et
tau point de vue claquage)
arrêté, est toujours la mê-tbode de travail la plus simple. Rendons-

lui d 'ailleurs Justice : beaucoup de pan-peuvent ainsi être décelées rapidc-
t . Am»:, par exemple, la coupure d 'un

circuit plaque est vile mise en évidence,
et le mal peut être réparé en quelques
minutes. 1, - point par |>olnt a donc du

i . « > t < MMitue un essai p éllmlnalro
Ispei

Far contre II ne touche qu'une partie
du lon>( reg sire d <'s punurs possibles. '

Bupposon* que lo cond nsaieur d'accord
d un transformateur M .K. soit coupé. Le
point pu po ni ne donn i i rien, et le
dépanneur constate que «
mal ». C est a ce moment que commence
le domaine capricieux de 1 tut union ;

taquen

devenu
tler de
science
butlon pour la création
elle 1.»

ipevs
bas. !-• Btl

ledtp» régi
dan

anneur
e fortement

moyen
les cathodes ; de plus, le %

à deux sensibilités
Pr-‘
des

pllfl
ampltflcatU

poussée risque d'ètre 1ns
Or. à lampes

rapport de 1 à 10.beauco
(tout aussi délicat )
pendant de longt
rudimentaire. C'est
glne Jusqu a
du dépanneur
contiu ... et . ap
thode du|MHIII|mr
vérifier toutes les
teur
condensateurs

le cliA**is

nous mesurerons
signal qui mais aussi

ainsi que dep
Jours, le principal

est toujours le volt
rés lui. l oi

Graduation en décibel«

de l'analyseur est de mesurer
les tensions à l'entrée et à la sortie d'un
étage, et d'en déduire lo gain. Ce
donc pas le« tendons qui nous Intéres-
sent, mais leur rapport. Dans ces condi-
tions. 11 est Inutile de graduer l'appareil

V (ce qui ne serait d'ailleurs pas fa-en raison de la variation de l am
fonction de la

existe une unité
rapport entre

lbel ou «II»,
me de ce rappor

On pourrait croire
est plus
très exprlm

11 n>n est
notre analyseur, le niveau mesuré dépend
de trois paramétres. Influant
alblltté de l'appareil : la
thode. la prise choisie
monté à la suite de
slons du cadran. 81 tout est gradué
nombre de fols , le gain total sera le pro-
duit des trois nombres, et 11 faudrait se
munir d'une régie à calcul pour aller vite.
Tandis que. en portant une fols
toutes ooe graduations en db sur les
mandes et le cadran. 11 suffira d'additlon-

tout simplement les trois lectures.

Le but

sont

pll-
) :

elle,
flcatlon
mais
très b
c'est
logar

îréq
qui rop odult

deux tensions :
égal à 20 fols le

uence

fin
1. déc

Ith
que l'usage des db
c l'emploi des chif -bon

ris. i. mpllqué que
ant le gain <

rien.
Ind nsaoie.

nombre de fols ;
au contraire. Dans

d'autres fréquences superposées, comme
d'un ronflement 100 Hz. parc'est le la sen-cmpl

Il fa
arlsation

le diviseur
la diode, et les dlvl-

pol
suramplificateur accordé.

et variable selon la fréquence à mesurer.
récepteur, com-tte à la pl

ut doncest

Pratiquement,
portant
du
convlen
par les
blés. Le
trop
moutage a amplification directe est utlll-

pour
it la

« coupa » d hétérodyne,
remplacent d abord les
ont... ) , puis condensa-s et bobinages,

pour
tout

Indicateur de
H.P. Le montage su per hétérodyne

à cause du « trou » causé
et des Interf érences possl-

1M» «io;s que d aut
cachée Apam

D'autres encore
lampes «s'ils
tours, ré- •

t pas,
M.F..
poste A réaction ayant un gain
table est éliminé aussi. Seul, le

pour
com-

II exi& tc pourtant,
pannes, une méthode
que le « point par point

d > nunuque.
Ion Hnuque

Le mot dynam que indique l'idee du mou-
vement . ei le p
de suivre 1rs >

slunal A trave s :e récepteur, de ]« doullie-
autenne m-qu'a la bobine mobile du
haut-parleur.

genre de
t aussi simple

». appelée
pnr opposa Ion a la
d écrue plus haut.

UIIHlVX*verif n*ai

méthode est
successives du

La mesure des tensions
tris faibles

En quoi cons'ste l'analyse dvnsmlque ?
A BMom ilnipMMBt ramplltude HJP.

chaqi
et d

(ou Br. » avant et après
d" cotipi

Aln»l. dans

lampe
déduire

de la panne
posant

«MJ».
p-eoccupe. et

Irimmer du
K - 11.
normale en X ,»t presque rien

Y. Déconnectons la grille de la lampe
suivante I» afin de l’élimine* : pas de
changement c’est donc bien le transfor-ateur M K. qui est en cause ou. plus
exactement, son secondaire.

VollA un exemple qui montre que. très
rapidement , l'analyseur dynamique per-

organ
le gain ,

qui nous
oest le

upé ( fl
tplltudc

,r, que
qui est

ssble Noua monterons donc deux étn
accordés
La tension
deuxième c.o. est redressée et
dans

Ainsi, le* deux aonslbLlltés du voltmètre
données par le diviseur s'appelleront
0 et H0 db (au lieu de XI et X 10).
Le zéro du potentiomètre correspondra A
0 db. et 11 y aura un point 20 db qui
donnera sur l'Indicateur la même dévia-
tion A la sensibilité 0 db. que oelle obte-nue quand le potentiomètre est à zéro et
le diviseur sur 20 db. L'Instrument de

trouverons gea
2 ).: entrée apériodique (flg.

disponible aux borne* du

2Ïamplificatrice A courant cont
orte un galvanomètre O pour la

l'amplitude.
concerne les bobinages,

les types « accord * du

qui !>"demesure
En ce

pourra I
» qui
utllia
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Blindait (voir Fig 4) ^ 6J56 K7 liri

°Wj77>ï
6H6

K 6K7 N‘2 ta<ff : :M w«ni

o.**c:it*> i—*S
*liEntrât HE .«Vi 1.WB

ai"o
un"u

Cf ®I Z ; fooon

>1 ?0(V4
0.*K 9/1 fMf2

KHÏÜ^ Ç
(X^/> *

O- ï s/

*Sr*, 1 fllfWÛ

/ X : 40

14L. 250v

Flf. S. Sché ma complet circuit* F., pl rareare dp l'»nily dynamique.

mesure wra lui *«**! gradué
zéro correspondant u 2 dh Ha aonitoijité
éUnt ajustée do 0.4 à 1.0 V. il|»ru*ra

échelle do 0

db l* cftsssire. Le potentiomètre de 100 Çf aert
à ln rmifs . zéro.

L'aliaMUtattim ( non fluorée•chôma ) « «, c a«iqu Elle doit fournir
2Ô0 V ww quelque 33 mA. et lu ( Uaui -
f «K <* « a V aouj» 1.2 A ou moins selon les
lampes.

l*e 1- voltmètre à Ismprs **rrint d Indi-
cateur J'oooont ;

i > modulation
pourra i d ailleurs

i vustarmeut
qui peut être

|«e n parallèle
Di* ') j,t qui BUlt

le
à 10 dh

Supposons maint* iu» m
fl db

uilie

l .naivv,.r coepâeur .. i . a ..chaut un
r.mdcnMiteur de 10

que le pot .
la eemoüljll*do l'iiisU ument

niesu.o H. ra de

tcnllo-mètre est réglé
-t-20 dh. et
indique +4

que l'algt
db Le ni

6+20 +4=30 db. Cette rapidité Justine,
à ©lia seule, l'emploi des db.

la diod'.
Pour étalonner le potentiomètre ca-t!i — , 0*1 « oui.

Kua. ltt l.'*'
yj£

OConstruction de Fanalyseur
Le montage

n'est pas seu.ornent

" iirmo-’' IMSOU
' vanouièlr ? ( tant a /..eu,

_ irnoi H P .
. provenant d'un

Jtusqli a lire par exemple 10 do. Sans tou-génerateur.
tioinélio jiiv<|u à

fl' nouveau. Le

p:u ic pl.« c
lté d? 1 unnaiyseur).

galv
bacoffret métallique- question d es-

thétique. car I ) faut blinde ©H c <cernent
les Circuits. rc.at;veinent aux clium
rieurs. De plus i©3 prec
les aux montages à de
fréquence soûl a prendre, ce
un blindage particulier pour
de 1a première 0K7. La disposition com-partimentée do 1a figure 4
adoptée.

Dans oes conditions, la présentation de
la platine indiquée
recommandée, avec, à ga
tateur grille, au milieu le
cathode et. à droite, le «
gammes, les bornes d'entréo HJ. et B.P.
étant à droite et à gauche du cadran.

dansMesures en B.F, CtC AUX

«u-
uel-Jusqu'lci. U n'a été question que de la

partie HJ. de l'analyseur ;
ajouter aucune lampe, nous
User pour la BJ. La flHfl
porte deux diodes ; oelle
libre sera utilisée pour
tensions BJ. Ici, aucune amplification
préliminaire n'est
première ssnsibllll
suffit. Par contre, la résistance
tloo qui suit la diode a été fractionnée
comme celle de la HJ., et les cinq prises
effectuées correspondent à 0. +10, + 20.
+30 et +40 db, autrement dit, chaque
sensibilité est v'IÔ= 8.10 fols plu* forte
que la précédente. La dévlntlon totale de
l'Instrument correspond donc à 40+10 =sera pratiquement

ipae
atoll tourne ’ecautions ho -, »an3 y

allons l'uti-EB4 )

que ia ^ u '.le
pu.1 ni cjrre>po> idant
t ch U é 10 db. En

c.o. de même
qui impose

circuits
(ou ae JA polarisation

p.icrdiwit de même pour du, tr ès valeurs,
obtiend a point par point

lonnag.* . A noter que. lv.»
rieurs à 10 db n'étam
l'echrl!» du K*> v*a<Jmeir
saIre de monUr pour oolle dêtrr
le diviseur B.P. à la su.te d *
HP., et de le brancher à 4 10 do
suffira d ajouter à la lecture pour <_
les points de 10 * 20 db.

reste encore
détection des

qu
l'été—pointa supé-

fournls par
pourra être

nécessaire,

té 0.4 à 1.6
puisque la
V (10 db)

de dêtec- se.a néces-la figure 8 serait
uche. lo commu-

potentiomètre
contacteur des

• n ii
la

utlon
diode

u 'ili» q
obtenir

Echelle du galvanomètreEtalonnage du potentiomètre
en dbSO db. «oit 180 V, «t

PM atteint,.
On notera, d'au

recouvrement en

Noua avona dit plua haut que le gai
radué de --2 4 * 10

M»nd *V Kn erf-t 0 db ayant été
égal A 0 5 V 1 V r . w,( . Klra à

db C «*t donc un© écho!' d ' «les qui
est utilisée, le zéro do 1 lu ».i.iuic.it tuant

nomeiK* Msit g
qui coi > * HJ

d* o * a i fl

db.
étendue d échelle

tre
tre

part, qu’il y a bien
échelles. C'est la seule

mise
question relative à la
demande enco e à être

HP.
point qui

éclaircie, car 1 étalonnage
CV ne prewmie rien d*

vite réalisé avec un© hétérodyne modu-
frèquence du

nouveau, «t eut SYLe schéma complet
La figura 3 montra 1« achéma complet

de l'analjreeur dynamique, te] qu'il Tient
d'étra explique. On notera que lee deux
lampe, HJ*, eont dee pentbodee a pente
Tarlable 0K7. ton ou XK. ayant en com-mun un potentiomètre bobiné de 1.000 O
dane le* oatbodee. La commutation dee
gamme, eet faite par un oontaoteur à
i galette* * ralla, 4 poeltlona : O.O.. P.O.,
M P. et O.O. Le commutateur grille du
tube voltmètre eet » 7 poeltlona. aolt,
analyae HJ. 0 » +20 db, et analyee BJ.
de 0 à +40 db. La réalatance R dans la
cathode de la OJS aert h ajuster une fo:a
pour toute, la aonelbllltC. Pour ce faire.

BJ. aur 1a position
et on ré
dévie à

point né-
attaque l'entré©

0 db BJ. par 3.15 V 4 f>0 Hz.
B pour obtenir que l'aiguille
d’échelle. C’est toute U nllse

gle
lin Flf. 4. — M'pssltien *m

VM plan. D»*l
r U platine.leu «ce lüiéséeiFi» y

57



Indiqué pour 0.4 V appliqué. Cette dlnpo-
altlou bizarre ne comporte aucune dllfl-
culté. le potentiomét e de remise à zéro
établissant aisément oe point. La dévia-
tion
1.6—0.4
spécimen d'échelle l
danoo entre V et db.
ter les V aussi sur le cadran, en particu-les mesurée en B.F. Les 5 gam--F. correspondront
1.6 V. 1.26 à 6 V. 4 à 10
40 à 160 V. avec une éch
blement dilatée s.

mlére mesure de manière à
tentlométre, la com-
ot l’Indicateur. En-

Volcl quelques valeurs numériques
t ainsi trouver :
entre B et E (en

e de la chan-
O 36 4 40 db

pour la pre
avoir 0 db s
mande de
suite, sans retoucher le signal, nous pas-

le l’onS moyennes
entre A et
Injectant du 472 sur la grill
geusc) 30 4 40 db. entre F et
En B.F., entre 1 et J 20 à 40 db selon les
tubes utilisés. Nous ne pensons pas qu’il
soit utile de donner davantage de chif -
fres. chacun les déterminera p atlq
avec son analyseur particulier sur le«
ch Assis 4 vérifier, avant et après répara-
tion et alignement.

r, peu*
db.nslbll 0 à 20

tpléie sera donc donnée pour
1.2 V. La figure 7 montre un

ndiquant la correspon-11 est utile de por-
uement

lier PB donc à 0.4 à
V. 12.6 à 60 et

elle « conforta-
En guise de conclusion !
Encore quelquet mot* tur let db.

Au moyen d'une régie
une échelle log.. 11 est 1
Immédiaterne
V,/V, = 2. L
l'échelle habituelle, et
duatlon linéaire des log
bre est à multiplier par

Emploi de Vanalyseur
La mise

faut munir l’appareil d’un câble d’entrée
à capacité et pertes réduites. Un métré de
descente d’antenne de gros diamètre fera
bien l’affaire. Et maintenant, attaquons

récepteur.
La figure 6 Indique sur le

poste-type les endroits à «
dont A a H
chaque oouplc de meeu ce (à l’entrée et
à la sortie ) , nous dosons l'injection HJ*.

point étant terminée, il
> à calcul portant
très facile de lire

les db. Soit un rapport
place le curseur

ent
On 2 de

lit sur la gra-
1. Ce nom-trouve

sons 4 la sortie du circuit. 81 l'aiguille
dépasse 10
tlométre et
rectement le gain du circuit
nant les Indications des deux commandes
et du cadran.

3.0
2. et

F. HAAS,
log. E.E-M.1.

schéma d’un db. 11 faut agir sur le
oontacteur. On lit al

ten-pot.
_

ors dl-addltlon-]>;« >•-BJ*. 6.02.HJ. et I 4 K en Pour

B R E F M
•Un Comité mixte de* T élécommunica -tions et de la Klcnallsa Ion • été créé au
MINISTERE DE L’AIR pour

d ' installation et

priment le* Images
no grande eiten Ion.

On ntillM le RADAR poar
vitesse des sTtone-fnsées

pins rapide», an moyen d'Impnl
nomtirées. La précision de la
teint 1« pour I SM.
A U U novembre »15.
Grande-Bretagne te «!• a
RADIorilOTOGRAnilK.
Iran mission d’nne p
tenant de N 4 • ml•Los audltrars anglais fent traaaformrr
leur* réeeplenre de guerro ponr l'écouto dee

UES. L’Indaatrle
des adaptateur. à end -s longue»

4S ah.
La Fedoral Communication. Commision

Itrurs amérlralns à faire
eeptlon k MODULATION DE
à lour réreptrur à modalatl

de hâler la transfer-
Istlon de radlodlffn-

roil de l'Installatlen ne dé pai -epa celui de l'adjenctlen des ondee
à un récepteur pour ondes moyens

fantômes s. prend nl«ne *tiendra du 19
Hanse, à Lond•En décembre dernier, les laboratoires de

U R.C.A . enl fait nne démen lraUea à In
des derniers perfseUonnemenU de

veaux appareil » ré-met lies

«Itlen brltan des TVECC8 DE-
CT f évrier

améliorer les
d’raplolutlon.

te a été
>. do la I

à GrosvenorS la merure do
progri Météor . Ion

ions chre-me ure at-A l'Assemblée
Commission <

né m
U'uani
Tresse

créée
RADIO

i eon«
«e In

portant 42 la TELEVISION. Dr
capteur-, trè» sup4rt
déle d 'avant-guerre, vont être mis en vente

prlntrmp. prochain .
et du Cl bres

a f été
nlversalre de la
Le temps de

bots est poa *é maln-
•A U Société des Radioélectricité* ont été
pré«entées de communications sur : lea

à lignes Intercalées;
NETRON; selle des

eue; l'utiU.abon
1rs problè me, de

de léU.
Iqne du

vision
MAG •Le président de I

Company a déclaré
Mirait en !•» un réseao de lélévlal
entre New-York H Wa.hlngten. et
l'année omlvanie. entre Nrw-Yerh

la National Brœdcostlng
que ea compagnie éta-la toehn

tabes à modulation de vit
an sut»,
t Bo Ion.u

ONDES LONG
fabrtq
vend

britannique•A la Soclé
M. Aubert
le calcul
LIAISONS•Ans Etats-Unis, la fabricatlaa
1.1HAT ION des a
Ms daaa le vide

té Française dee Electriciens,
a fait ane communication

des longueurs d’onde
onde» déclm é trlqucs.

â En même temps, eut llea également
démonstration de télévl Ion en OOUUtURft,
ai -si satisfaisante, déclare - t-on. qo. le ci-néma en couleur-. L'é mission prov. naît d ' un
poste - ttoé à S km et utilisait d>
à très hautes fréquence ( 19.9M mégaherM).
On précité, toatefels, que la l élévialen en
coulrars n’atteindra pas le domaine
mercial avant cinq ans au moia*.•L'Uni vers'té d'OkUhoma a reçu en ca-
deau une STATION à modulation do fré-quence et son studio.•La bande de 11« à ll %.5
f é tr# mise h la disposition
SION8 D' AMATEURS
É Aux ESais - Uni*. SM demandes de » ts-
tlou. à MODULATION DE FREQUENCE ont
été agréées. 1.009 antres aent en insta
à U F. C. C.

peur lea •I
engage les audl
ajouter la récei
FREQUENCE
d'amplitude,
matlan du réseau d'ém
alan.

IXTI-seot - nisu
rcll de contrôle

sont devennos couran
O L'International T
Ce n fait à N
do modulation
de transmettre
«é conversait
En modulation de
peut

elephenc et Tclegraph
rb des démonstrations

par Impalslons
sur une seule onde
• uuü;

nsmettre slmulUnément 1« pre-. que l'auditeur ehel II au moyen
d'un commutateur spécial à tube oatho-dtqnc appelé - cyrlophen

•En Amérique, le
tonnes COLLECTIVES de

ew-Yer
permettant
e porteuse
mul'anéc.niques si

mégshertu vient
de. TRANSMIB-Etsts-Unls.NOTRE COUVERTURE

repréiente Il IOB lot 245 OMEGA à 3
gammti de 5 circuits réglablet par noyaut

ho for.dé veloppement des an-télévision, qui
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i

Tl'BKM DK RECEfTION ET DC TELEVISION de» montage. d'oscillateurs Colpltts. Hartlry
81 eonatruetlon très »o gn é

•n complé t ée par
trapag» de Jeu. Par la facilité de

PBd

patin » . Notons que la tige peut commander,
en même tmp» que
de noyaux magnét q
d • bob nage». U C.V . lui-mê me
U a «Mite.

•QUELQUES IIh 1 C. V.. le déplacement
glu ant à 1 Inté rieur

l*olé à

Faisant preuve d'une belle ao’.ldanté. le»
« lampiste» • ont prétnré leur» production »

atand collectif qui brillait d'ailleurs “par l'abenc* de toute documentation. Peu de ‘*c‘

nouveauté». Une seule nouvelle lampe de ré-ception : la penthode tout
vialon de che* Darle. Ceit, d ’ailleur», l'équi-valent de la EP50.

Mlnlwatt présente de

cadran à vl* tan-
Cl - deaaaa.
de iMcbf est .la douceur de man œ uvr. qu'il

rappelle le» meilleur*offre, c •
condon ateurAétalon » d’outre - Atlantique. Par
contre.

gamme très étendue
chi -x National, chia

dernière malion

On trouve
dm ateur» ftluitablea à
Aréna et che» Aéro. Ce
présente également de* C. V. de très faible*
d.mention qu'apprécieront le* constructeur»
de» futurs poste» miniatures.

Saluons

C'est H.I.C. «
ondrnaatear II

volt > de »ervlM
de» n» du plek*

droite, le pin» g
d •« H . P. KEKR
laoteur A .t’.R .M.
de» élément»
iselllatrlee du
PKRSONIC B.15
m - r * à lir po
tablai. •com

VECO k démaHi
qae et entraî nes

• pour télé- conception
ulqur é rnngére. Nous .soulignons
fait qu'il n'eat guère fréquent. La

nouveau cadran pupitr - a
d'é viter l'usure du

doit rien a la tech-
polnt . du
éme mal-côté couples

thermo-électriques. Thl , etc... Une nouvelle
redreueuso che* Néetron, la PH-BF 100 I à va-peur de mercure » .

VU eaux expose
électrique la 026 D. On trouve également
nouveau stabilisateur
Chez Néotron.

expose
tangente, conç u. cftblr ri'cntrnin ment.

Prévoyant
c.- pteur» à

1 lion. Aréns

de; v é té rans de la
rad .o Tavrrnlsr. qui a repris la fabr.catlou de

liaison directe avec les Et» Cobra
trul ent les cadrans pour

passage

demande accrue pour les ré-plu leurs étage > d - préampllflca -
a réal.té un condensa.eu: » qua -

Intégralement blindée.
Le nouveau condensa

à la stéatlte ; son cadran
pitre
coldal à deux v tes e*.

D:ux gro
ornent le st
domaine des condensateurs d émission . Aréna

l'heureuse Idée de réaliser
pièces détachées dont l'ass mblag:

permet de constl uer. à volonté, différents ty-pes, de nombre de
l'capaccmrnt entre 1rs lames e
les exigences de l'isolement.

C. V.
Llnkr qu .

condensa
L attrait incontestable que le réglage r

COpIqug présente pour la clientèle incite h
brlcants d plus
ce p* rfe

de’. - perfectionné de réglage gyroscoplque qui
p ut a
d:an .

nouvelle cellule photo-
néon type 8 110.

Isolé ,

de J. D. e t Isolé
gyro.*
l-s fa -Les nouveautés sont plus abondantes dans le

domaine des tubes à rayons cathodiques. Un
tube de 70

forme de pu-
pourvu d'un démultiplies;eur héll- plus nombreux à adopter

ectlonneme:i . .niéressant. Ils .* rront heu-
' trouver ch i Saeare

d'écran, le DE 70-65. est pré-
té par U S.F.R. Che* B.B.V.. nou«r»'i TPO .trouve

les type» 220 et 220 A. avec un écran de cond -nsateur * variables d émission
and de C.R.E. Noton oue. dans le adapl r à toutes Its ms.^ut* u.22 La Compagnie drs Compteur., qui volt

grand , nous offre, avec
tube

Mais pourquoi

type M 236. C l - d e s s a u s.
drmultipilea

t par vis
ti-ntlsmétre é» 1
•la'unr boite de
pour algue», H.
l-ura pour détee
par AIIDAX. •4 blindage dém<

i t -ur
VOUX. • Bobl »
che d’argent a»; PVK/O EI.EC-TRK

||coefficient de

condensa - preuve d'une
Llnk *- fabrique des cadrans qui
tables Jusqu'à 45-,Nouveaux

Fa uple - se peu banal -,
orien-d'écran.

voit-on presque pas le»
lampes tout verre » qui. pourtant, é talent
dé jà fabriquées dans las usine» française» 7

de 36
leur

et de capacit é voulu :
réglable s- Ion ' multiplicateurs. Klbet et Dnjardln. présen-I tent

' fabricant » d appareil de
I d > lecture, trot1 d'un très faible volume.

- dans le domaine des dé-
nouveau modèle qui Intére* le>CONDENSATEURS VARIABLES. CADRANS

Quelque» réalisations Intére -aante* et ingé- glnale et très pratque et pré
chex les fabricant* de condensateur* H.T.A.R .E.; rontralnement de l'aigul

variablei . La première place, tant par aea a -suré par la rotation d'une tige à pas héll-dknensiona que par aa présentation, revient coMal pourvue d'un volant en plomb pour ré-condensateur-étalon Elvsc», destiné à da « glagr *eml-gyro»coplque. L - chariot d - l'ai-génératour» é talonné ». Ce condensa cur. en guide rat maintenu dans
deux partie* (faible et forte capacité » , permet I reusement horizontale par

Un cadran de conception essenti -llcnvnt ori-
ent é par
Ue y est

de point *
centrale décimale. L - tout

n i
eéraml

Le nouveau C. V. construit par Despaux est
pourvu de trlmmers à déplacement parallèle

variation linéaire de capacité. Revu
position rlgou- I plaisir le» C.V. et les cadran* bien connus de

système de deux (illson qui sort d'un repos de quatre années.



ï
Enfin[S DU SALON# fabricants d 'appa-reil» de mesure.» et . de » appareil» profe sion-

n.'li..
C'en M. Legrand, fabricant des bobinages

amicale et louable colla-
charge de pour

de » enroulem;

Superaonir élimine résolument les vis des
embases des transformateurs M.F.
appel à

•ouvlen* -ll encore des microdynes d‘11
condensateur à trois

allgne-
P.O. On sait que c’e«t là

superhétéro-
faisant

aluminium mainte-
le châssis à l’aide de deux millets

m étallique*. transformateur proprement dit
e’t supporté par l 'embase même.

Côte, oréor expose deux grands blocs ,

l’un à cinq gammes, l'autre à quatre gamm
H.F. Les bobinages

des noyaux de fer et de » trlmmer*
les blocs à cinq gamme.» de Met*» ,

étage préamplificateur H.F..
trolltul. Ils

I...). remarqué
à profil apéclal permettant

ment Intégral
le seul moyen d’éviter, dans
dyne, l’écart drs fréquence.» à certain » points
de la gamme
classique

20 plaquette
/élégant cendrier
réalité. I# micro-• de HKRBAY. f
s fait l’énorme
lire pour 10.000
le l’on volt, au -
L.I.E.
et le

C. •Fuis, le ro-
ie. au -de
rlble*
râ leur
narq
réglage précis rt
steur étalon F.L-
stlon mlcrométri-par vis

Egal. qui. dans
boration
les rotacteurs dr

A.U.R.M .. voir
entaderniers.

souhaité». Egal expose... également des trans-
formateurs M.F. à pot coupé de dimensions
très réduites pour po*tes miniatures. Leur blin-dage
slner

De
1 qu’il existe dans le système
les points d’alignement. régla-•Plus à

plus grand
blés par
à air. Da
prévus pour
les bobinages sont enroulés
comportant des noyaux réglables et des trlm-céramlque.

Un bloc de conception assit hardie et de di-
mensions réduite» est présen'é par Renard. H
comporte d <« cosses en saillie placée» Juste
au-d ‘S»ous du C.V.

Parmi les bobinages sortant de l’ordinaire,
mentlonnon» tout d'abord les enroulements

cuivre épais permet de les faire vol-que des Inductions dangereuses
manifestent dans les montages à haute
pression ».

De blocs à trois gammes
glable * par noyau I ofer
Oméga
excellentes caractéristiques électriques,
blocs

BOBINAGES ET NOYAUX MAGNETIQUES

Et d ’abord
de boblnlers ont -11

leurs fournis

question. Pourquoi diable si
utile d’exiger de

des noyaux en fer pour irè *
haute fréquence ( diamètre du grain 2 à
3 m cronsi qui. depuis 1938. sont couramment
utilisés

• 1-H.F. SU-
le* trim-

Par.lc
cinq circuits ré-

présentés par
d 'isobloc 245. Outre leursle

Etats-Unis. Angleterre et dans
d autres pay ?

Après ce cri du
sfaction le

distinguant par
. De la sort". *

roulements soit sacrifiée

très faible épal»-que la qualité de.
dimensions, "Ils

difficulté, être Incorporés dan»
du pré-

blocs.

liminaire, notons
le quels

organes e
rabl* radioélectrique. Plus que

autre domaine. . « manife te ici la
la réduction des dlmen Ions.

Judicieux dVolants à faible partes,
•-visé e de noyaux magnétlqu' s de

améliora-

fin.
acc-u

réalisés bl n de» bobinages.
IM d * .out

vent.peu
les postes

numéro montre l’a p et d’un de
A l’autre bout de l’échelle des encombre-

ments. nous trouvons le grand bloc de Gamma
à 9 gammes, dont 6 bandes étalées O.C. Rap-

a qui a été le premier
bloc à bandes étalées.

pots
Omé
Isofer. Ils sont contenus dans

bakélite et

hermétiquement fermés fabriquée par. et comportantniature». La couver noyau réglable
double bol-

alumlnlum. Cette même
correcteur B.F.

liaison complète entre étage
préamplificateur et lampe de puissance et qui.
suivant les diverses positions de
tateur, permet de varier à volonté la courbe
de ré pon e de l ’amplificateur. Nous aurons,

doute, l’oocaslon de revenir plus
Intéressant accessoire.

bobinage toroldal pour
dépôt d'ar-

quarts, qui est présenté

cadran
A.R.E. à rnl-al-
‘oidale. •U po-
il. est pins petit
Idolse*.
le 85 cm
drs mine » réalise
F. 8UPERSONIC

Xe. •Conden
de 8AFCO-TRE
torofclal à cou-

aarts de la 8té
tant

C.V.
endsnce

L emploi
du f.l d
forme» rationnrllrs. conduit à

qui compens* fort heureusement les
ra.’té rl ique ouvent f â cheuse* de* tubes é’.er-
tromqu » fabriqués actuellement.

tler
maison présente également
constituant

p Ion que c’e-t•H. P.
et écou : à lanc-r. en 1938

pionnier du bobinage radio mijote, dans le
calme de la province, des réalisations
Jours In ère* -ante- et qui surprennent souvent
par leur originalité.

Reprenant sa fabrication i
valle de sept années. Itax p
qui se dl tlngue

commu-
Dlver modèles de rotacteurs à six

3 cases
itlons
bobl-pos

desà 1. 2
nages voisins de

court-circuit
qui ae rouvent dans la

po Itlon active, ont été pré entés par A.C.R.M.
L;s plaquettes comportant

détail
Notons, enfin,

onde.» très courtes, réalisé par
tore

après
irésente

par sa robustesse et par
lacé au-dessous du C.V.. per-

Inter-bloc
paire de bobi-nages et les trlmmers correspondants » ’enlè- la Socié té Pleso-Electrfelté. Le découpagedon de l’ordre de contacteur qui.

spires se fait à l'acide. Orâce à l’absence



fabriquent , même
mica.

1« < condensa-
de fuites qui carac'érlse
ment »
le facteur de surtension atteint 1.200 pour

self -induction de l’ordre de trois mlcro-
benrys. ( Notons que c’est Terman qui a été
ls premier A préconiser le bobinais A mince
oouche
publié
et analysé dans Tonte la Radio de
11 a donc fallu attendre plus de 10
voir la première réalisation de cet Intéressant
élément.)

tenre d’enroule-
très faibles pertes du quarts,

Langfadc et Picard
temp > que d'excellente conden atours

Safee Tré voux s'oriente
le précision, tout
rie de conden .at*

Veiel le VARI8TABLE,
irantfrnr réelle. Dfii dis-
1«e » de bakélite avec de-ml - lnnra de laiton sépa-
rée» par
mica,
petit et le pins «table dea
ajustables. Hon Inventeur

est O. Nissan.nlançant
cératnl

de flltrace de taille

teurs de
velle sé..
condensa

Pionnier du condensateur éiec ro-ch.mlque
de dimensions tréa faibles, O.K. continue leur
fabrication...
diraient les Américains.

Toute

et desques
réduite. lame de

voilà le pin-de quarts dans
septembre 1935 par Proeeedlng» I.R.E.

1938 ;
pour

article

Us sont toujours O.K., comme

sé rie de condensateurs A Isole-ment pour 4.000 et 10.000 volts (tension de
servloe ) et de capacité allant de 2 à 10
présentée par 8.I.C. La même maison

vedette des
tube * carton imprégné possédant le même

leurs frères hablUés

U* est
mis iplète et bien connue des oscillographes,

ératcur . H.P. et modulateurs de fréquence,
oscillographe de dimensions très réduites

et fort bien conçu est
Chez Radio-Contrôle

HAUT-PARLEURS
condensateurs électro-chimiques gén

Undomaine, les constructeurs ont fait
udax

Dans
preuve d'efforts louables. C’est aln - l

•J»
parleur à pavlUon
gués
fabricant

qu'Ai
subie

peut haut -
pour notes ai-

Cals). Le même
a dynamique de

amment servir

facteur de sécurité
aluminium.

Remarqué chez 8.S.M. des condensateurs
ozokértte ainsi que des condensa-

nouveauté Télé-ésenté un ensemble complet A do
comportant notamment

entlel

ensemble d'ap-
pareils de service du plus heureux effet.

Au stand Cartex.
variante perfectionn ée de

étaloné. Il compor

ponr
bon

moulés la désignation 930 C.
générateurfran( « tweeter *

a également exposé
80 mm de diamètre pouvant
pour le contrôle dans les cabines d’enregis-
trement ou de projection.

de

étalons
Empruntant

des ecellements
verre, Wlrelees a étudié de* condensateurs de
découplage Imprégnés et hermétiquement fer-
més.

Ce t M.C.B. qui présenta le plus petit et
le plus grand potentiomètre du Salon,
nier conçu pour des appareils de mesures. Un
poten lomètre destiné au même but

Istes » la technique
» par perles de

ix « lamp
• métal-gli

adaptateur,
artificielle et e»t pourvu d’un càblc de

même stand, le nouveau wattmétre
lecteurs.sortie.

qui a d é jà été présenté à
En plus de

clavier à touches que
naissent dé jà. Centrad a présenté

gé nérateur de service. type Ml, qui
porte plusieurs caractéristique » originale
dèle à la technique do» bou
les utilise pour la commutation
De plus, l'appareil
de modulation pouvant
séparément
taux de modulation est réglable de 0 à 80 0/0.

série de belle » nouveau-
tés : ohmmètre à plie pour 5 sensibilités (de
0.01 ohm A 50 mégohms) ; capaclmètre
secteur ( de 5 pF à 100 ^F) ; multimètre 410

lbllltée, etc...
Mentionnons encore des filtres à

la gamme, Ge-Oo bat tous
dynamique dont la

pas moins de 54
mén

A l’autre bout
lee records
brans
mètre. Dans le

sanees. remarqué
tl-cellulalre omant le stand Véga et

de longueur

« Contrôleur unlver el 811 »,
lecteursde dla-

domalne des grandes
moteur A pavillon

mesure der-
pul
mul

expo é
par Glrrss et se distingue par sa conception
originale. 8a caractérl tique particuliè re rit
constituée par

de contact
meilleur contact

Les atténuateurs de Charlln
commutateur de conception profondément

originale où le contact est assuré par de» pa-quets de lames repliées
qui diminue

n-
ssolrs, U
gammes,

iporte trois fréquences
également être u llisée*atténuateur distinct. Le

pou
desIpavillon de 1.8

moteur à chambre de compression présenté
par Ferrlvex. La famille de» dynamiques de
oette dernière maison offre
complète pour toute* puissances.

A côté des pieds pour micros et des trépieds
pour dlffu eurs, Boayer a exposé,

de e Btreflex »,
deux tron çon» à doub

double curseur muni de la-
qulnconce» assurant
détériorer le (U réslgamme très

montés
Chrs Gaerplllonle

pavillon exponentiel
•le réflexion.

Une mention spéciale est due A Ma.lcalpha
dont le nouveau haut-parleur comporte
magnétique
rement épalase.

i épingle
de moitié la résls-à nourrice

ouver e,
tance dea contact ». Mentionnons encore les
cordes résistantes et les résl tances-étalons de
Baringolx si goûtées des fabricants d'appareil»

uement

à 40pot quarts et
quarts étalons scellé» dans le vide, prê-

tés par la 8té d'Exploitation de Pies* Elec-tricité.

plaque avant partlcullè-
sorte que la bobine mobile,

amplitude de
demeure dans un champ

haut-parleur, la résonance
11 offre

sympathiques.

transformateur hermétlq
destiné

tran formateur à noyau
blindage de la

de mesures,
fermé de C.R.E.. plu * spécialement
colonies e‘. enfin,

mu-métal enfermé dans
même matière réalisé par Mélodium.

pouvant atteindretout
déplacement de 5
homogène. Dans
nuisible A 00 p/s est
une courbe de réponse

MATERIEL VARIE
Un relal » d’antenne de conception très sim-

ple est exposé ohn A.C.R.M. U
A libérer l'antenne pendant l'émlssl

la réception.
C.I.M.E. présente

de signalisation
bouts et fermé

manière A la protéger oontre les aoddente.
Un oàble H.F. A blindage double,

perles de toiuui a été présenté par
Toute une gamme de con tacteurs abou

i pour 800 watts a été exposée. C.R.E. a créé pour les très hautes
oontacteur à deux galettes de

supprimée,
des plui

à bloquerAPPAREIL* DE MESURES
La Préelslen Elec

mètre
très heureuse, pouvant monter

Chez Rlbrt «t DesJardin*.
CONDENSATEURS nXES, RESISTANCES.
POTENTIOMETRES, TRANSFORMATEURS

encore trop
pas rappeler que

a présenté pha.se-Dtrlq
Ions multiples, de conception

Jusqu'à 5 MHS.
la gamme très

appllcat cache moderne pour
forme de tube fileté

l'ampoule de
Les résistances agglomérée*

France pour
lam **0

Dléia.
géant

stand Dyna.
fréq
stéatlte.

Est- ce pour faciliter l'*«plonnage que Herbay
a créé son beau microphone plexo électrique

France,

uenoes

forme de cendrier ?... Exploitant,
brevet* OAK, Jeaarenaad a réalisé des

multiples allantcombinai
Jusqu'à 24 positions. Un contacteur comportant
le même nombre de positions a été présenté
par M.F.Œ.M. ainsi que des supporte Joctal
pour lampes miniatures

Un redresseur pour 1.500 vol s. monté sous
expose par Westlngheaae ainsi

eontacteurs

stéatlte.
verre,
qu'une collection très étendue de petite re-dresseur» pour Instruments de

Un pick-up magnéti
le dcrnler- né de» spécl

ure*.
est, enfin.Ique corrigé

lalltés L.I.E.
UN GROUPE DE VISITEURS.

Le» photographies Illustrant le compte
rendu el-de«sn« ont été, pour lu plupart,
exécutées par no» services. Qaelqaes Ima-
ge* n'ayant pn, faute de place, être Insé-
réea dans ees page», paraltrent ullé-

rlede RADIO ELECTRICALLampe mètre de servie* 44. deraler-né dea appareil» de m*
MEABURE. se réelame du « fuU floutlng System
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aiguille tordue, spiral faussé, déséquili-brages. accrochages, etc.
Les outils nécessaires

Pour faire de

lèveî la
général
tub

virole au centre, qui se présente
ement sous la forme d’un petit

très court et fendu, qui tient en
son action de ressort. Le tout

sur un papier blancD É PANNAGE ube
4Mplace par

est ensuite placé
bien éclairé.

Pour toutes ces
sa virole seront unlq
des précelles, à l'exci

petites réparations sur
les mouvements des instruments, il faut
quelques outils d'horloger. En particulier,
on a besoin de quelques tournevis de 05
à 4 mm de largeur de lame, de 2 pré-
celles droites pointues,d’une loupe d'hor-loger (grossissement 3 à 6 fols) , et d’un
fer à souder très fin. On notera que les
spécialistes (et surtout ceux de la vieille
école) se servent toujours d'un fer chauf-fé sur un petit bec Bunsen. Comme nous
autres, radio-électriciens, n’admettons
que le fer électr.que, nous nous
fectlonnerons une petite panne en
vrc a bout très fin et effilé ou, si ce
n'est pas possible, nous fixerons un fil
de cuivre de 2 à 3 mm nu bout du fer.comme le montre la figure 2. Avec ces
quelques outils, nous nous attaquerons
résolument aux réparations.
L’aiguille est tordue

C'est un accident fréquent, dû & un
courant trop fort brusquement envoyé
dans le cadre. L'aiguille prend alors la
forme lnd.quée sur la figure 3. Le mal
est vite réparé... & condition de savoir
opérer. Après avoir enlevé le verre, on
Immobilise l'aiguille par la première

éceile mise en A, et au moyen de 1 au-
, appl.quée en B, on redresse le bout

tordu. Comme la tige ou le tube utilisé
présente une certaine élasticité, 11 peut
être nécessaire de recommencer plusieurs

. Afin de déceler de légères inflcx.
arde en se plaçant

des opérations, le spiral et
îlquement touenés par

des précelles, à l'exclusion de tout autre
instrument ( pinces, doigts, etc...). La fi-gure 4 montre un spiral faussé. Comme

aiguille tordue,
ées en A et B: puis,

on fait effec-s le sens de
te, en maintenant les précelles

bien verticales, Jusqu'à ce que la forme
soit redevenue normale. SI l’ensemble
du spiral ne se trouve pas dans le même

n, 11 y a lieu d'opérer une torsion— des deux pré-
théet.

instruments
gure 4 montre un spir
dans le cas de l’aigu
précelles sont placé< _
en maintenant A en
tuer A I
la flèch

de les 2

mesure n place, oi
tlon dansB une rota

main tnt
Quoi de plus embêtant qu'un Instru-ment avarié par un accident ou uneusse manœuvre I

technicien sera prl
outil,
le fal
l'étalonnage peut être faux

tap-r constamment
décoincer l’aiguille.

me
fau

jn accident ou une
S'il est détruit, le

vé de son principal
cul:

en sens Inverse au moyen dee
celles, toujours bien rapproc

Le spiral bien redressé est remonté
sur le chapeau d'équipage, mais pas en-core soudé. En effet, pour éviter des
tensl

pas toujours lac.le de
811 n'est qu’accidenté.

ou alors U
' le dessus

et 11 n'est
re réparer.

faut sur
pour

La construction nuisibles, 11 faut d 'abord que
l'extrémité libre se trouve en contact
avec la oetlte tige à laquelle elle doit
être soudée. Pour arriver A ce résultat,
on opère avec les précelles en ménageant
les deux petits coudes X et Y et en
tournant la virole dans la bonne posi-
tion, s'il y a lieu. A ce moment-lâ seu-
lement. on peut souder les deux pièces,
qui sont dé jà en contact (fig. S).
L’instrument accroche

réparation des
de mesure est un métier

qui nécessite plus de longues
d outils coûteux

n des
ayan

Instruments
très spécial
années de pratique que
et compliqués. Il est ble
parations que quiconque,
pour ce travail et des dol
adro
ment
que le
n'étant

petites ré-« du goût
igts quelque peu
On a délibéré-opérations telles

ige d'un cadre, comme
eptibles d'être menées à

ilts, peut exéct
t laissé de côté
le rebobina

pas suso _
bien par des mains novices.
Recherche de la panne

uter.
les
du

Se
C'est une panne qui peut avoir plu-

sieurs causes : 11 faut donc commencer
les déterminer.. minutieuse

Tout d'abord, ins-côté cadran, pourSupposons qu'un contrôleur ne dévie
plus lorsqu'on lui applique une tension.
Avant de s'alarmer, 11 faut voir si la
panne se trouve réellement dans l'ins-trument, car l'arrêt peut aussi être
causé par la coupure d'une résistance
série (et non pas d'un shunt évidem-ment). n Importe donc tout d'abord de
« sonner » le galvanomètre en reliant
ses deux bornes de sortie A un ohmmètre
à consommation suffisamment faible.Ce
dernier point mérite d’être observé, car
on trouve bien souvent dans les ateliers
des « sonnet les » faites avec des Ins-truments désue's de 2 à 10 mA. Il est
évident

fols
subsistantes, on reg

par les
pection

ons

qu’en envoyant
cette Intensité dans un cadre (non en-core grillé) de 50 A 500 pA, on peut le
détruire définitivement.

un courant de

81 l 'ohmmètre lnd.que une coupure, 11
ne faut pas encore en tirer de conclu-
sion, mais ôter le carter qui protège le

aent. En effet, beaucoup de mll-emètres de bonne qua l»é com-une résistance
réduire le coefficient
i shunt S qui sert A

amener ie courant à sa valeur exacte
(flg. 1). Il est évident que la coupure
de R causerait une panne facile à ré-parer.

81 l'ohmmètre branché directement
sur le cadre mobile ne
a réellement coupure et
ne soit risible et., accessible, seul un
rebobinage peut rétablir l'appareil. Ce-pendant. ce cas est bien rare, car une
surcharge de 10 A 50 fos maintenue

mouvem
Uampèr.
portent
série R
de température, un

chapeau d'équipage,

ce cas, opérer le redressement
Indiqué plus haut. Un spiral for-tement faussé, par la friction entre spi-res, peut également déterminer un ac-crochage.

cadran oumême au cas ou l'aiguille ne serait pas
plane.

A cette occasion, 11 est généralement
nécessaire de rectifier la position des
butées, qui. en principe, doit être telle
que l'aiguille les touche au moment où
le cadre heurte dans l’entrefer la pièce
supportant le cylindre central en fer.
D'autre part, afin de garder son élasti-
cité. la butée doit se trouver légèrement
au-dessus du cadran, mais 11 faut se gar-
der d'exagérer la hauteur, sinon l’aiguille
passera en-dessous, et restera coincée au
retour.
Le spiral est faussé

Dans
commens le boîtier

tinée A
dai
des

n'y a rien de ce côté-là, U faut
r l'arrière. Une petite limaille de

l’entrefer étroit et
mouvement du

lestement l'aima
que le cadre m
ue cen
chaud.

S'il
érlfler
„ a pu se coller dans

aver le libre m
ontc déll

nettoie ainsi qi
•èce cylindrique

«binage a eu chaud, un peu de ver-
nis cuit peut dépasser le gabarit et frot-
ter contre les pièces polaires. On l'en-
lèvera sans endommager le reste.

ver
fer

cadre,

int que
oblle et
fer.

dévie pas, 11 y
à moins qu'elle

entraver
On dém
l'on

traie en SIla p.èc
le bob.

pendant moins de 2 secondes ne suffit
généralement pas pour griller le bobi-
nage. On opérateur qui surveille ses ins-truments pondant qu'ils fonctionnent, et
les débranche suffisamment vite lorsqu’il
«perçoit une forte surcharge, ne risque
guère cette avarie. Par contre, toute
série d'accidents plus bénins risque de
se produire à la suite de cette surcharge:

C'est là une petite panne propre à
dérouter le non-Inltlé, qui risque fort
d'endommager le spiral pour de bon Le
bon moyen, c'est de démonter le spiral,
ce qui, généralement, ne présente pas de
difficulté. On commence par désouder
l'extrémité lire du spiral, puis on sou-

61 l'accrcchage persiste sans aucune
cause visible, les pivots et crapaudlnee
peuvent être en cause, mais cette répa-
ration dépasserait nos possibilités, car

audrait avoir des pièces de rechange.
(Voir Mille page 66 )

une
de U f
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jftjfeMVW FONDTIHIE.EHT L et C représentent le coefficient de
self-lnductlon et la capacité du cl-cult
résonnant série équivalent ; C’ la capa-
cité parallèle, déterminée par
des de pressions et le coefficient
trique de la matière quarts (ainsi qu’é-
ventuellemcnt les capacités du cAblage).

Nous allons déterminer la courbe d'im-
pédance en fonction de la :

circuit. Pour ce faire, utll
oessus suivant :

1* Traçons,
de coordonnées.

fonction de la fréquence.
L et C d'uno part. C' d’autre part
Portons, sur l’axe vertical, les lmpéd
pos’.lves (Inductances) vers le haut, les
impédances négatives (capacitances) rérs
le bas. L'échelle des fréquences M’a por-l'axe horizontal .

représente la \ _.1
_

branche L C ( Z,
fonction de la fréquence.

celle de la branche ©’
dans les mêmes comb-

les électro-
dlélec-

FILTRE À QUARTZ fréquence de
lisons le pro-

rtée aux mêmes axes
courbes d’impédance

des éléments
(flg. 2).

anocs

ppo
les

Rappel de quelquee notions
Avant d'ent-er dans le vif de notre

ons nécessaire de rappe-
conoernant les im-sujet. nous croyo

1er quelques notl
pédanccs Indispensables à la bonne
préhension de notre article.

On entend par Impédance
(au sens étymologique) qu’oppose

circuit ou élément de circuit au pas-
sago du courant alternatif.

Dans le cas où cet élément de circuit
bobine à self -lnductlon (ou

équivalent ) ou bien un oondensateur.
l’Impédance prend le nom do réactance.

81 c’est un condensateur de capacité C.
la réactance est capacitive; elle prend le

do capacitance et s’écrit :

t é •
variation d'im-= L## —la réslatan- La courbe 1

pédancc de la
l /Cw ).

La courbe 2,
( Z, = 1/C’«).
tlona.

2* Traçons maintenant
courbes de variation do 1

( flg. 3). les
/Z, et 1/Z,,

fonction de la fréquence; oe sont évidem-
ment les courbes Inverses de celles de la
ri e 2.gur

Nous avons donc obtenu les
court** de 1/Z, et 1/Z*. En vertu de la
proposition n ( voir plus haut ), la combe
de l’Inverse de l 'impédanoe équivalente
1/ Z, (Z, et Z., étant «n parallè!
la somme algébrique des deux courbe* de
la flgu-e 3. Il suffira donc, pour l'obtenir
(flg. 4). d’additionner en chaque point
les ordonnée* de* deux courbes précéden-

z =-J. 1

JC»
en Imaginaire, ou plug simplement

C»

le) sera1
réel Z =

bobine, à self -induction L.
Inductive; elle prend le

81 c’est
la réactance est

d'inductance et s’écrit : tes.
4- La figure 4 représentant les varia-

tions de 1/ Z, en fonction de la fréquence,
11 suffira (flg. 5) de prendre la courbe

qui représentera alo*s des varla-
l’impédance équivalente. c'e*t-

du quartz en fonc-

Z J U,
réel :Imaginaire,

Z LOF Inverse, •
tlons de
à-dire de 1
tlon de la

D'autre part ,

d'équivalences de
rie ou en parallèle.

pédance Z,
Z, et Z, e

rappelons les principes
deux Impédances en sé- ’lmpéd

fréqueuenoe.
81 nous examinons cette courbe, nous

constatons que :— L’Impédance devient nulle à la fré-
quence f,. Ce point correspond à la ré-
sonance-série de* éléments L et C du
circuit équivalent (Lw = 1/Cw) .— L’impédanoe devient Infinie à la fré-quence f,. O point correspond à la ré-
sonance parallèle des élément* L,
du circuit— Dans

I. — L’Ira
Impédances
la somme de* deux lm

Z, = Zx
n. — L’inve se de l'im;

valen
parai

équivalente à deux
série est égale àn
pédance Z,
ace Z, et

ances

équl-Z, en
somme des inver-à deux lmpéd

la
Impédances.

ite
lèle est

de ces de
égale à :
ux lmpê
1 1 C et C’

équivalent.
l’Intervalle, 0-f „ l’impédance

est négative; le quart*me une capacité.— Dans l'Intervalle f , — U. l’Impédance
uart* se comporte
self -lnductlon.— Pour les fréquences supérieures à f»,

le quart* se oomporte à nouveau comme
une capacité.

Nous possédons maintenant tous les élé-
ments nécessaires à l’explication du fonc-
tionnement d’un filtre à quart* de récep-teur.

1
+

Z. Z,
Cette deuxième proposition est ici ex-trêmement Importante : c’eet sur elle que

repose la compréhension de la suite de
notre a’tlclc.

Z, se comporte com-
posltlve; le q
une bobine à

est

Circuit équivalent à un quartz
Nous n'exposerons pas ici lo ;

base du quartz, la plé*o-électrl
méthodes de taille de
désireux de se documenter
tlons
ouvrages spécialisés (1).

Un quart* pléao-élcctrlquc peut «
représenté par un circuit équivalent él
trique (1) . Ce circuit, représenté par la
figu-c 1. est rigoureusement équivalent
au quart*, lorsqu'on néglige la résistance
pure do celui-ci, ce qu’on est parfaite-ment en droit de faire , le .coefficient de
surtension d'un quart* étant de l’ordre de
15 à 20.000.

principe de
Ici té, ni les

la lame. Le lecteur
s q
ntreportera avantogouseme aux

Filtre type
Après avoir examiné diff érents schémas

do f lit es courants de récepteur, noua en
déduirons le schéma le plus général, celui
dont le* proprié té* électrique* fondamen-
tale* sont Identique* à celles de* mon-
tages exposés: nous l’appelleront filtre-
type. C’est sur lui que nous base
explications.

La figure fl représente en a. b
schémas courants de filtre à »

récepteur: dans tous ces schém
paclté C. destinée h annuler
la capacité C’ (flg. 1) est allmen

tltion de
quart*. Dans

être

et c trois
quarts de

la ca-p'.éro-élec‘r?)uc. éd'. eur ) ; ou-s Ion.
« scl<-Villa»,

d’au •

(1) P. Brdrau : L* qu
et .> e* applications (Hranar
vraice élém ntalre de vulgarl
F. Bfdrau : Memorial

slques. Faso. « ( Oauthler->uvm,c plu • complet,.eau mathématique.

reffet -de
tée en

par rapport
, d , le p-inclpe est

enc<*s phy-, éditeur » ;5Ü ph
le schéma

oppoal
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exactement le même. seule l'alimentation
de C. en tension de phase opposée est
assurée par un enroulement spécial ( 1).

Cet ensemble de schémas est suft
ment éloquent par lul-mê
nous puissions établir i.
schéma du filtre-type (flg.
7 a représente le fllt-e-type;
le même fil

fldent de self -Induction de cette bobine,
c'est-à-dire à déplacer vers fi, la réso-nance parallèle, donc le minimum de la
tension V, qui aura lieu par exemple à
la fréquence f. comprise entre fi et
f,. On aura ainsi une réfection pour
la fréquence f. (Il est bien entendu
puisque C. est variable , que f « est quel-conque entre fi et f« ) (1 ». La figure S a
donne l’aspect de la courbe de variation.

Pour les fréquences supérieures à f,.
l'Impédance du quarts redevient négative,
et le raisonnement est le même que pour
les fréquences Inférieures à fi, le r églage
de C, permettant d'obtenir la réfection
d'une fréquence f '. quelconque au-delà
de f, (flg. B b).

iaam-
!m<, pour que
directement le

7). La figure
la figure 7 b

arts étant remplacé
ilvalent défini plua

Itre. le qui
héros équpar

hau
sc

ut.
Fonctionnement du filtre

Dana l’explication du fonctionnement,
le seul clroult considéré sera colul de la
figure 7 b.

De système étant alimenté, la tension
point A cet transmise au point D par
l'Intermédiaire du quartz. Celle du point
point B. en opposition de phase
précédente, est transmise à D nar l'In-termédiaire de la capacité va-laa!e C.,
On en oonclue Immédiatement que. al
le quartz est à un certain moment équi-valent à une capacité C.. et que C. = C„

point D sera nulle (3).
Supposons, tout d 'abord, que :

C. = O
et examinons comment variera la t-t D en fonction de la fréq

Coneidératione pratique»
En examinant le paragraphe précédent.

pu penser que,
ice parallèle pouvait
fréquence t, ( fréquence

le) , la chute de la courbe
réquence serait à front raide, abaolu-it ve ttcale. Mala. pratiquement , les

éléments, dont le quartz , comportent une
composante résistante pure, et la fré-quence de résonance série est très légère-ment déplacée, n en résulte, les compo-
santes résistantes étant très faibles, que
la pente de la courbe est très raide, mais

verticale.
Nous avons, d'autre part, parlé de la ré-jertlon. 8on utilité p-atlque est de per-

mettre l’élimination d'un brouilleur très
voisin de l'émission désirée, particulière-
ment en télégraphie.

Quant au déplacement de la
de réfection vers la droi
élevées) ,
capacité

la
le lecteur
puleq
être t
de résonance sé-

averti a
uc la résonan
ramenée à la

de f
la tension

tension
uence.

D'après la figure 5. nous voyons que
l'Impédance du quart» devient nulle pour
la fréquence fi. Donc, pour cette fré-nce, la tension V passera par un ma-um (théoriquement Infini, si le clr-’eat pas résistant, oe qui ne peut
être le cas pratiquement ) . On volt, d'au-tre part, que pour la fréquence f,. l'Im-pédance du quart* devient théoriquement
Infinie ( p-atlquement très grande, plu-
sieurs mégohms);
si la branche A-D
et la tension V passe par
théoriquement nul
faible. L'aspect de la
est donné par la figure 8 d.

Supposons maintenant :
C. > CT

La figure 5 montre
quenoes Inf érieures à
quart* se compo
tance: le quart*

V poln

que
zlm
cuit n

luence
uencee

té par la
te (fi
t 11mltout

du circuit ôtait coupée.
minimum

et pratiquement très
courbe de variation

passe comme Il est évldemmen
résiduelle de C..

Sélectivité
Les techniciens

des récepteurs
tel que oelul représenté figure fl c. n'ont
certainement pas été sans remarquer que
la sélectivité augmente lorsqu
gant la valeur de CV. on désaccorde le
circuit oscillant. La cause de ce phéno-mène ait très sim

On sait
varie
surtension Q
çon générale

utilisé ou réglé
filtre à quarts.qui ont

udls de
que. pour les fré-
f,. l'Impédance du

capacl- en chan-rte comme
est équivalent à

capacité, pour chaque fréquence de cet
Intervalle.

Considérons une fréquence f « qu
que ent e 0 et f». Pour cette fréq
le quartz est équivalent à une capac
C #

, laquelle est évidemment plus grande
que C'. puisque le circuit L C. qui se
oomporte pour les fréquences Inférieures

fi. comme

O

§pie.
que la sélectivité d’un circuit
tison directe du coefficient de

qui peut s’écrire d'une fa-
lelcon-uenICC,

lté ©Réactance
® = S&GSMS

Or. un circuit et purement réelztant
à za fréquence de rézonence; donc,
dèaaccordant le circuit accordé, on aug-

Réeutanoe du
coefficient Q.

A

° s »i r*à sa fréquence de résonance
une capacité, est en parallèle

Faisons :

point D, sera nulle. On
réjKlton pour la fré-rbe de V en

C'.
ite le rapport Réactance/

circuit filtre, c'est-à-dire le
donc la sélectivité.

L'explication est la même
oerne le désaccord du
mler transformateur M

C.
La tension V.

dira qu'on a
quence t’,.
de la fréq
la figure 8 b.

Supposons maintenant :
O. <- C*

et examinons, tout d'abord, ce qui se
passe entro fi et f*. Dans cet Intervalle.
l'Impédance du quarts étant
lui-cl se comporte comme une
Du fait du déphasage de 180-
slon au point B par rapport
point A. on peut dire que. «
D. la capacité C, se comporte <
bobine de self -lnductton q
chée ent'e les
dire aux bprnes
varier C. reviendra

rSEet la cour fonction
l'allure donnée par primaire

.F. (flg. fl
uenoe

b).

Conclusion
En entreprenant cet article, noua

étlon. fixé comme but de vulgarlaer une
queatlon généralement exporte par l'In-
termédiaire d'un appareil mathématique
UKI complexe; al noua avona apporté
alnal dea élément» nouveaux aux technl-
clena peu famlllarlaéa
gébrlque. ce but

•EStlve, oe-uctance.
la ten-

celle au
» de

à*'
comme une le calcul al-;ec

atteint. Vul serait bran-D. c'est-à-oc fait, faire
faire varier le coef -

pol
duc

nts A
uart*. De

à aurions pu. d'allleuri. rxpliq
le fonctlonnmen*. du filtre

capacité C_
bobine fictive

111 Nous
entièrement
considérant la
lente à

décroît

comme équlva-
d’inductance qui

la fréquence augmente, mais
s pas fait, es’lmant qu * l'ex-perdu en clarté.

(1) Ex ralt de
JulUet IMS. paie

(3) Même principe
des capacités inte

Wlrelea*ns. Englneer. n- 262.
que le
de Ismp* '.

une
t quand
ne l'avons

posé y aurai*.
0neutrodynage f t f i
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L A M O D U L A T I O N D E S I M P U L S I O N S
SI la technique des Impulsions a tlt développée principalement en me de

ses applications dans les radars, elle n'en est pas moins utilisée dans de nom-
breux autres domaines de la radioélectricité : transmission à plusieurs canaux,
balisage de vastes étendues ( systèmes Loran et Oee ). télévision, e t c U n e étude
de A, de Qouvcnaln publiée dans le N• 3 des « Cahiers de Toute la Radio »
en a exposé les principes /ondamentaux. L’article ci-dessous, synthétisant la
documentation contenue dans le numéro de décembre 1945 du « Wlreless
World », apporte des renseignements substantiels

intéressants de la nouvelle technique.
l'un des aspects les plus

Inun» purmnêtrw fondjunenUiux

l'amplitude, la fréquence et la
modulation dea impulalona peut porter
soit sur leur amplitude, aolt BUT leur du-
rée (ou « largeur •), aolt sur leur phaae
ou aur la

La figure
pulalona mod
procédée. En A cet tracée une période de
fréquence modulante, eu l'ocouronce une
tension alnuaoldale. En B, sont représen-tées les Impulalona non modulées. En O,
cm Impulalona sont modulées en ampli-
tude, en D elles sont modulées en durée.

E est. enfin, appllqu
phase. Quant »

fréquence rèouxren
i donné l'Image, pu
même asprct que E.

La modulation
procédé massique et. dan» son application

' ' " diffère pas sensi-
blement de la technique normale de la
modulation des tensions sinusoïdales. A
la réception, les détecteurs ordinaires per-
mettent. sous certaines réserves, d'assu-
rer la démodulation des émissions effec-
tuée* selon

La modulation en phase

t, «t la période (ou cycle) de
Sa réciproque cet, on le sait,

uensoe récurrente.. par exemple, en adoptant l'échcUr
3, la durée ti de* Impulsions

U», l'Intervalle t> entre lea lm-
rot de 60 as : de la aorte, la

tlvltona tonie confusion. que aoett
phase, la

tempe t, et
1 Impulsion.

Avant la guerre. les Impulalona n'étalent
pratiquement utilisées que dans la télé-vision oû on lea oonnalsevit aoua le nom

fréq
Lins!A

de la figure
est de 40
pulsion*période «*t de 100 pu. et la fréquence ré-
currente est. par conséquent, de 10.000

de « topa * de fin de ligne
d’image. Oee brève» tenalona
amplitude servent,
le synchronisme.

Durant ki guerre, lea exigence» du ra-
dar ont entraîné

de fin
grande
assure*

fréquence récurrente.
2 représente la forme des im-ulécs suivant oee différente

de
le sait.

P *un rapide développe-
ment de la technique dos Impulsions.
Dans cet usage, les Impulsions modulent
une onde entretenue, généralement de
très haute fréquence, do telle manière que
oelie-cl est émise périodiquement, pen-
dant des Intervalles de temps très court*.

Nous sommes Ici en présence d'une
dulatlon par Impulsions. Ainsi, par exem-le radar américain du type AN
TPL-1. utilisant des ondes de 10 cm (fré-quence 3.000 MHz ) , les impulsions durent
1 microseconde avec une fréquence ré-
currente de 400 Impulsions par seconde.
Dans ces conditions, durant chaque Impul-
sion, l'antenne a le temps d’étre parcou-
rue par 3.000 périod
et émet autant d'ondes. Après chacune
de ocs émissions d’une durée de 1 as. 11 y
a un Intervalle de repos de 2.499 us, puis
se produit une nouvelle émission et ainsi
de suite (îig. 1).

Notons que. en
slons modulantes
trament dit, elles demeurent rigoureuse-
ment identiques à cdlcs-mémcs. D'une im-
pulsion à l’autre, l’amplitude, la durée
et la fréquence récurrente ne varient
Mais on pourrait varier chacun de
trois paramétres fumliuncnlnux pour
transmettre une grandeur variable de fré-quence inférieure à la fréquence récurren-te. C’eet ainsi qu'en assignant à celle-ci
une valeur convenable , on pourrait trans-mettre des tensions B.F. d’un microphone,
par exemple (1).

Lorsqu'on module une onde entretenue
par des Impulsions qui sont olles-mêmes
modulées, oes impulsions jouent le rôle
de porteuses auxiliaires.

Ici. cependant , nous
do la modulation des I
tensions B.P. sans nous préoocuper du
fait que oes impulsions modulent ou
modulent pas uno tension H.F.

Lorsqu'une telle série d’impulsions est
modulée en durée, la largeur de chacune
des impulsions varie proportionnellement
à la valeur Instantanée du signal modu-lateur. C'est oe qu'on volt aussi bien en
D qu'en F et O (flg. 3). D s'agit là de
trois variantes de la modulation en durée.
En D.
où les
s'écartent
me mesure de
les Instante de début de chaque impul-
sion. les instante terminaux demeurant
constante. Enfin, en
traire, les Instante
constante, alors que ceux de la fin de
chaque impulsion varient dans le tempe.
Nous proposons Ae donner aux modes de
modulation représentés en F et en O l'ap-
pelatlon très olai-e de « modulation à
gauche et à droite *.

Qu’il s’agisse de modulation symétri-
que. à
montre
impulsion» est proportionnelle à la valeur
instantanée de la tension modulatrioe. Du-
rant la première alternance de oeüe-ci ,

la durée des Impulsions croit en partant
do la valeur normale ( <Wle <*>« Impul-
sions non modulées) , passe par un maxi-
mum (correspondant à l 'amplitude de h»
sinusoïde modulatrice) , puis décroî t, pour
revenir à la valeur normale. Pendant la
deuxième alternance, qui est négati
Impulsions se rétrécissent de plus
passent par un minimum de
s'élargissent pour reprendre la
male

6e la modulation
la modulation

nous n'en avons
celle-ci aurait

te.
isq c'est la « modulation symétrique »

deux bords de chaque impulsion
se rapprochent dans la mê-

centre. En F, varient

PM
le i

pie. dans amplitude est un
impulsions, elle

O. ce sont, au con-
du début qui sont

ce du courant HP.
procédé.

on fréquen-

roocurrence. k« impul-
sont non modulées. Au- gauche ou à droite, la figure 8

qu'à tout instant la largeur des-m W- HIKr - W-

P"*"ces
ri|. i. Onde entretenir modulé* par

Impal

oe récurrente
procédée en
des phénomènes physiques auxquels Us
conduisent ), appelée quelquefois • modu-lation par déplacement des impulsions »

enco e par « positionnement - (le néo-logisme est affreux et. de surcroît, inu-
tile)

(noue groupons ocs deux
leoo de la profonde parenté

K*ve>

ius.
durée, pub
valeur n<»r-

. ne semble pas présenter de» avanta-
ges évidente. Par contre, elle offre cer-
tains Inconvénients, notamment oelul de
réduire le nombre do fanaux disponibles
dans le cas des transmissions multiplex
par plusieurs séries d'impulsions imbri-quées. Aussi
pas sur

Taux do modulation
i ne parierons que
Impulsions par des Admettons que. comme cVet lo cas ha-

blutilement, l'intervalle t* entre les im-pulsions est supérieur à leur durée t,.
Dans oe oss la variation maximum admis-
(AMc ± A t do leur duré©
dépasser oette dtrée même t,. Au cas
A t = t*. nous sommes en présence d'une

'die est

nous appesantirons-nous
genre d© modulation doit %Divers genre» de modulation.

la modulation de durée.De même que la modulation des
nions sinusoïdales peut affecter l'un

ten -
de 0/0 telle

D de la figure 3
On se sert rarement d'une modulation

aussi profonde, puisqu'elle détermine la
disparition des impulsions au mement où
te tension modulatrioc atteint

modulation à 100
effectuée

qu \
( D -de loin,

pérer ee-Oe genre de modulation est .
le plus intéressant. On peut l'o
km diverses variantes représentées dan» 1a
figure 3. Là. encore

A la tension modulatrice et
impulsion» non modulées.

La durée de chaque impulsion est t». et
1Intervalle entre deux impulsion» succes-
sives est désigné par t*. La somme des

(1) On pourrait peut-être même aller plus
loin en imprimant simultanément la modula-tion aux 2 ou 3 paramètres des impulsions, de
manière * 'ransmettre autant de grandeu-
varlables Indépendantes. J'entrevois dans cette
possibilité un ohamp très va te d'application*
inédites qui s'offre A l'esprit Inventif des
chercheurs. — E. A

fois. trouve
B 1« crête

ri) Lr taux df modulation exprimé
r« donné p»r i'rxpresslon 100

en 0,0
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, pour faire apparaître la fréquence
latrlce.négative. De plue, pour que

slone les plus étroêtee soient
11 faut qu’edles se composent néanmoins
d'un nombre suffisant de périodes de
l'onde porteuse, ce qui requiert l'emploi
de f équenoes extrêmement élevées. Aussi,
généralement , ne
de 80 0/0. (En
sont modulées a 60 0/0.
1er la durée entre ti
20 vs et ta + A t =

les lmpul-
déteotables. SI les Impulsions sont d'une forme

sensiblement rectangulaire, lee circuits
qui les aeéMsnlnent n'ont pas besoin de
présenter des caractér.«tique» linéaires. On
peut même, sens pour autant Introduire
des distorsions, utiliser des llmlteurs
d'amplitude permettant de réduire l'ac-
tion des parasites et d'autres perturba-
tions. Cette méthode est. dVUUeurs. fré-
quemment appliquée aux tops de syn-chronisation

rente,
modu:

Système multiplex.
SI la durée maximum des Impulsions

modulées est
la durée «le
«dons, on peut transmettre,
porteuse, pJualeur» séries d'impulsions
dont chacuns est modulée par
différent. » leur fréquence réel
la même, si elles sont convenablement
calées dans le temps les unes par rap-port aux autres, les impulsions seront
co rectement transmises et. à la récep-
tion. séparées
l'aidé do dispositifa appropriée.

31 00 principe permet la réalisation de
systèmes très économiques de télégraphie

de téléphonie en multiplex achcml-péualeurs messages ou conversations
la même porteuse. 11 donne ègsltr-ment lieu k uns application particuliére-ment Ingénieuse dans le domelno de la

télévision.
Réalisé par la maison anglaise Py». Il s

dépasse-t-on pas le taux
P et O. Iss

plusieurs fols Inférieure à
l'Intervalle entre les Impul-

la même
Impulsions

SVÏSÎ
20 = «o m».)— At

40 + tédé-vlMon. • un signal
lurent*£Fréquence récurrente» miuiwr. Bandes de modulation.

Contrairement
tenues. 1*transmis d
s'agit des Impulsions. Al
dana le CM des figures 2
tracée

cas des ondes entre-
signal modulateur n’est pas
'une façon continue lorsqu'il

exemple,
sinusoïde

A n’est pas transmise contin û-ment. Seules, 8 valeurs Instantanées de
ce signal ont Imprimé leur modulation
aux Impulsions correspondantes.

On peut se demander quelle doit être
la râleur de la fréquence récurrente pour
assurer la transmission fidèle d'un signal
de fréquence donnée. De prime abord, il

L'Inconvénient du procédé de la modu-
lation des Impulsions est qu'il donne lieu
â de larges bandes de fréquences de part
et d'autre de la fréquence de l’onde por-
teuse. De la sorte. iaune large bande de
l’encombrement de l'éther qui
les oonstantes dos circuits d'émission et
de réception doivent être fixées de ma-
nière à laisser pisser toutes les fréquen-ces sans atténuation notable.

La fréquence la plus élevée est l'Inverse
de la durée de l’Impulsion la plus étroit*.

autant do canaux 4
nsi. par
et 3. la transmission occupe

fréquences. Outre
en résulte.

nant

<-m
Fig. *. — Divers
modulation de-» Ira;
A. tension modulau
Impulsions B
C, impulsions
plltudr .
durée.

n de Apulilon*. —mtr. — B.I Imodulées,
modulées en

modulation en
modulation de

I

rf mf*fh ri rii rji Â rti n
n m m r^n r j i l i \ l i r h
F rji n Wh rfi rii fi p Fin

rh rp rfn ifi rh rh r) rtift
200 300 *00 SOO 600 700 KOliS

rü r t i rîi Â r i m n n nB. fl .phs»r..ri f -1 [Il fil rh ^
I Flf. 8. — Diverses

de modulation

D. modu ‘

F. mod
O. modula

po *4bU
de durée,

s flfure t. —symétrique. —u * fauche. —Uon à droite.

liés4, PI
A et

ulotion
G .• ; j ; ; ;

n r y i r p 111 r j i n
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p îTiriri ri n n h n ni

i
0 100n

Ainsi, par exemple, si nous avons
des Impulsions d’une durée
moyenne t, = 40 us et si elles
sont modulées 4 800/0, l'Impul-
sion la plus étroite est de 8 us.

donne lieu 4 une fré-de modulation de 126
Pour transmettre des sons dont la

dépasse guère 4 ou 6 kHz,
le spectre
260 kHz !

fait l'obJet de démonstrations très réus-
sies et. 4 oe titre, mérite d'être brléve-t décrit d-dessous.

télévUlon.Transmlvtlon duqui
quenoe

semblerait qu'il faudrait disposer ù oet
offet, de plusieurs centaine* d'impulsions
pour chaque période du signal. Mois, aussi
étonnant que oed paraisse. 3 Impulsions
par période suffisent pour assurer une
>w*nn« et même des résultats

2 périodes

L ldée de base est d'utiliser lee tops de
fin de ligne pour la transmission du son
qui accompagne les émissions de télévi-sion.

La forme dee signaux transmettant
l'Image domou'* inchangée. Mais les tops
de synchronisation,
duré* constante, sont modulé» en largeur
1»r les tensions du microphone.

Avec le standard anglais de balayage
406 lignes avec 26 Images par sooon-
les tops de fin de

4 la fréquence récurrente
sur le

kHz.
gamine
l'émission occupera donc, dans
des fréquences, une largeur de

On conçoit que de telles émissions
peuvent être effectuées que dans le
«naine des fréquence* les plus élevée*1© problème de l’oncombremont n’inter-
vient guère.

tlafatannt* sont obtenu*seulement ( 1).
On admet donc

ouxTent* minimum
pie de U fréquence modulatrioe la
éôoVôc. C’est dire que
«on do U musique 4
faut disposer d’au moins
«ions par seconde. aJon* que la reproduc-
tion de la parole dans un* conversation
téléphonique
pulsion* par seconde.

lieu d'avoir une
la fréquence ré-
être égale au tri-que

doit
plus

pour la reproduc-
haute fidélité. li

>ul-
Lu démodulation. ligne sont émis

de 10.126 p/a :
temps total consacré 4 chaque li-gne qui est de »8.6 us. l'Impulsion de

Ohronisatlon occupe 10 |*s. En
temps aussi long n’est point nécessaire
pour que 1* top de synohnonlsatton puisse
assumer sa tâche. Il est pftuiût exigé par
le mouvement du retour du spot ( rendu
invisible
quée

Oe temps est désormais utilisé
acheminer le programme sonore sans
re en rien 4 la qualité de l’Image. Le*Impulsions de synchronisation ont
duré moyenne de 3 ufl et sont modulée*par le son au taux de 86 0/0 çle maniée*4 varier entre 1 et 8 u®.

L’ampUtude dee Impulsion* est d'un
tiers supérieure 4 l'amplitude maximum
du vtdéo-algnal (correspondant & la

ut©
30.000 lmp Lorsque les Impulsion* modulée* sont

récepteur, elles ont tou-captées par
Jours l’un* des formes représentées on
D. F ou O (fig. 3). Le problème de la
démodulation consiste 4 leur faire resti-tuer le ripai modulateur tracé an A.

L'analyse harmonique des Impulsions
modulées montre qu'elles ont. comme
composant* fondamentale, la fréquence
même du signal modulateur ; elle est ac-compagnée d’un grand nombre de compo-
santes de fréquences élevée*, dont la pl
basse est celle de la fréquence récu
rente.

Dans ocs conditions, la démodulation
simplicité surprenante,

d’utiliser un filtre pas-
toutes les fréquences

supérieure* 4 la fréquence récur-

ayn-
fait. un

requiert que 9.000 lm-
tenslon négative applt-( II Nom sommes Ici

phénomène d amélioration pur répétition qu'en
cinéma agruphlc ou en télévision oû l’inté»ra-ilon d'Imaf H successive* et presque semblable*fait dl«paraître leu défaut* des lmug
duelles. Qu’on songe que, d’une façon
pour choque pé riode successive du Mgnal
tuteur, 1rs Impulsion* tomberont sur des vole
instantanées autres que oelles de lu période
précédente. De lu sorte, ou terme d'un certoln
nombre le périodes, toutes 1rs voleurs Instan-
tanée seront transmises. Lee con tante* dr
tempe des circuits en assureront l ' intégrutlon .
' N D.L.R . ) .

du mémr par une t
Wehnolt).

pour
mil-es lnd.vl-générale,

modu-
a'effectue avecn suffit, en effet,
se-bas éliminant
égales
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face ta plu* brillant* do l'Image ). De la
acrto. in séparation entre le son et l'Ima-
ge e*t . dana le récepteur, effectuée très
lmplomont à l’aide d ' un llmltew d'am-

pUtudc.
Avec la fréquonoo récurrente de 10.125

p/a, la gamme dea aons tranamls ne dé-
pose guerre 4.000
do la télévision à
mettra, avec l'a
de ligne*. d'aoorc
pulsions et de reproduire

plus étendu.
•ait

®Jop do Fin do hgno
Couront photo ô/octrtque

Mois l'avénement
haute définition pér-
emption du nombre
la fréquence doa Im-apeopre so-

ugtn
iltre

bien
On pourr.

dulatlon des tope
serait alors difficile d'éliminer l 'action
de* parasite* et de séparer aussi aisément
les signaux du son et de l'Image.

Les avantages du système
évidents. Le mémo canal servant & U-transmlaslon de la télévision et de la
«ique. la bande des fréquence* totale

; plus réduite qu
de ménager un lr

également envisager la
amplitude. Mais 11

// v /

Pyc sont
hlii : ,r4 : .»4 j-410-i

trouve d'autant
plus nécessaire
entre les fréquence* de deux émetteurs
distincts. L’appareillage de l'émission est
simplifié du fait de l'absence d’un émet-teur distinct du son. Et. à la réception,
la séparation des signaux
qu'à de* dispositifs très simple*.

On pourrait , d'ailleurs, envisager 1«

*11 n’est
ntervalle

incorporée dsnt le lignai de
fin 4.- ligne. — s. trnalon B. F.

tops agrandi'.
télévisionÏÏi.i. Tranrenlialon du

b. formerée des top» de fl
signal avec, dansdo le» cercle .

pouvant procurer l’audition « stéréoooo-
plquc » ou bien de* signaux auxiliaire*
nécessaire* pour la télévision eti couleurs.

fait appel possibilité d'lnsé-er dans les Intervalles
de terni» réservé* A la synchronisation ,
doux séries d'impulsions Indépendante*

DÉPANNAGE DES
INSTRUMENTS DE MESURE

( suite de la page 63)

Ou vérifiera aussi qu’il y a un petit
Jeu entre les pivots et crapaudines. en
remuant délicatement le cadre au moyen

précelle. Un excès de jeu risque
ois de le faire pencher et accro-cher & nouveau. C'est, en somme, un

réglage très minutieux & faire.
L’instrument est déséquilibré

o constitue pas un empé-
fonctlonnement; llnstru-

représentent les forces dues au
l'alguiïe, du contrepoids et des

uche et droite du cadre, respect
A + C > B + D. le zéro
se trouve à gauche de la mar-que 0 du cadran, dans le cas contraire,

elle est à droite. La plupart du temps, 11
suffit de déplacer le contrepoids B. SI
l'aiguille est trop à gauche, 11 faut le
descendre, et le remonter si elle dépasse
le zéro vers la droite.

L'équilibrage élaul réalisé dans le

poids de
i moitiés V érifications finales

Après toutes ces retouches, 11 est In-
dispensable de vérifier l'instrument, qui
peut avoir subi un léger changement de
sensibilité, qu’il s'agit alors de corriger.
C'est fait le plus facilement avec les mo-
dèles comportant une armature réglable

fer en guise de shunt magnétique.
Sur d’autres, on pourrait ajuster le
shunt, s'il y

tlve-o de
ga T.d 'une

toutef. . SI
Ulel'aTo

en
pourrait *JL _ __

..unt, s’il y en a un. Dans le rag où
U n’y aurait aucun réglage possible, le

Oe défaut
chement

Fig. *. - RedrfMtmrnt d'un tplriiM Fig. 3.
IIMU.

ment marche correctement dans une
position tpar exemple, horizontalement ),
mais quitte le zéro dès qu'on l'incline.
C'est l'équilibrage qui est en cause, et
généralement cette calamité arrive à
la suite d'un mouvement un peu violent
de l'aiguille au moment d'une surcharge.

pour but de placer le
gravité de l'ensemble mobilesur l'axe de rotation. Considérons

schéma de la figure 8, où A, B, C et

Pré paration ai
loidure. i» action Je» poids

la position vertical* droite. la position verticale couché e.
sens vertical droit, U faut eh faire au-tant dans le sens vertical couché (fi-gure 7). On remarquera que cette fols-ci,
A et D sont d'un cèté et B et C de

tre. Les Instruments de haute qua-e comportent généralement encore des
contrapolds réglables en C et D. et qlil
permettent de réaliser l'équilibrage dans
les deux positions verticales. Cela étant
fait, l'Instrument fonctloi
ment dans toutes les posl

moyen ( bien ingrat d'allleui
siste A réajuster les résistances de
les sensibilités. A moins que l’on
contente de déterminer l'erreur de
sure sur chèque sensibilité. Une fols de
plus, on se rend compte que l’argent dé-pensé pour un Instrument de qualité
n'est pas Jeté par la fenêtre.

seul rs) con-toutes
ne se

me-l'au
lité

L'équilibrage a
centre de F. HAAS,

ing. EE.M.I.le nne correcté-tions.
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MESURE DU TAUX D'HARMONIQUES
1» mise au point de l'appareillage Inhé-
rent à oette technique.

Le taux d’harmoniques est défini com-me étant le rapport de la somme des ten-
sions efficaces harmoniques V% V». V«.... à

quom. entre A et B une tension V, de fré-quence
L’Importance de l'élimination des

monlques (1) dans la technique act
des télécommunications est trop connue
pour que nous Insistions sur l’Importance
que peuvent avoir do telles mesures dans

har-
uelle

1
F =

Vi, V„ V., ... otc,, harxno-et lo» tonal
nique» do

Réglons r pour
moment l’Impédu
oat égale à R. Cot
pour
aouloa.

nlq

°“
équilibrer Y pont ; à

nco dan» la branche LCr
équilibre a donc lieu

la rréquonce fondamentale P. ot.
loa tvualona de fréquence» h

apparaî tront entre lea pointa
1 entre cca pointa noua bran*C et D. 8

chona un voltmètre quadratique ( l ). 11
lira la moitié de la somme dee tonaloim

appliquées entreefficaces harm
A et B, c'est-»ontqi-dire

Ce 1
V = a y w + V* + v.- + ...

qui correspond 4 la moitié du numéra-teur do la formule I.
Donc, pour obtenir la valeur du taux

d’haimo
tension

<*>

* Source o étudier niques. 11 suffira de mesurer la
V. et d'effectuer le quotient

» _ 2 v
V./2

_
V„

Fit. I> — Pent à résonance. Fit. t. - -- Principe du - pont d'harmonique* » d =
On évlto cette opération

I (flg. 2).
écutc la mesura

branchant
tentlomé-

la façon

la tension efficace fondamentale V*. c'est-
à-dire : entre A et B

tre P et on ex
suivante :

1* Le commutateur c# étant
position 1, on accorde ot équ

voltmètre Indique alors 1

v (formule 2).
2* On enclenche .

pot
de

(1) Rappelons qu’une fréqu.'nce harmonique.
artot

fréquence multiple de ls
appelée simplement harmonique
technique «ut
fréquence de base produit- - par ls source
visagée.

y y.. > y, + y.. + ...d dans la
illbre le

V.
Dans cot article nous examinerons

des méthodes, pour ne pas dire la mé-
thode de mesure, la plus répandue actuel-nt. celle qui est basée sur l’utlllsa-

du pont à
Le principe de la mesure est le suivant:
Boit le pont à résonance (flg. 1). Appli-

ten-t: lepont
slonAinsi, par exemple. «1 à

quence 1009 p/s,
fréquences 2000, 3000. 4000 etc.... chacune de

d’ « harmoni-
dr fré-

trouvent mélangées la- ie commutateur dans

itmètre quadratique, un
de déviation « et pro-

appliquée

leme
tlonfréquences prend le

que * de la fréquence fondamental* 1000
Les distorsions de non-linéarité
l’apparition des harmoniques.

résonance. (1) On appclli' vol
appareil dont l'angle
portionnel au oarré
à ses borne-..P/ adues de la tension
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Fig. S. — Schéma de principe do - ponl d’harmonlqi - L.E.A.

la position 2 et on régie P pour obtenir
la même déviation v au voltmètre; si.
comme c’eat toujours le cas. le poten-
tiomètre P est gradué en taux d’harmo-niques on obtient directement, par sim-
ple lecture, la râleur de oelul-cl.

Tel est le principe de la méthodo de
mesure par pont à résonance dite « mé-
thode du pont d'harmoniques ».

Examinons maintenant deux exemples
de réalisation pratique de cette méthode.

premier exemple, nous cholsl-
le pont de mesure de taux d’harmo-

du Laboratoire Electro-Acoustique.

de 40 mllllwatts. la ligne d'affaiblissement
étant hors circuit, et de 1,5 watt quand
la ligne introduit un affaiblissement de
30 décibels.

La précision de la mesure est de 5 0/0,oe qui est très largement suffisant.
Nous ne nous étendrons pas sur les

caractéristiques de l'amplificateur, celul-Jouant qu'un rôle auxiliaire dans
nous Intéresse. Disons seu-

cet ensemble correspond à
n classique du pont d'har-a été construit

1er des charges des

le marché, c'est le «
tre » du Laboratoire Electro-Acoustique.
La figure 4 montre le principe du fonc-
tionnement de cet appareil et la photo
de la page précédente sa vue d’ensemble.

permet d'effectuer des mesures
taux d’harmoniques aux fréquences
p/s et 40 p/s et d'une façon continue
60 & 12.000 périodes/secondes. Son lm
dance d’entrée est de 10 000 ohms avec
une puissance admissible do 100 mllll-
watts. La gamme de mesure de taux va
de 3 0/00 à 35 0/0
sur un seul grand
est de ± 6 0/0 d
et 5 000 périodes.

Dlstorslomé-

n de
30
de

pé-el ne
la mesure qui
lement que
la réallsatlo

lques. puisqu'il
lément au cah

Comme
lecture directe

. cadran. La précision
de la lecture entre 70

formniques
La figure 3 nous montre le schéma de

principe de cet appareil.
La source à mesurer attaq

à résonance proprement dit à travers
ligne d'affaiblissement a (d'affaiblisse-
ment variable de 0 à 20 décibola et d’im-
péd.tnoe d'entrée et de sortie égale à
ohms) et un transformateur élévateur T.

Le pont à résonance est constitué par
trois résistances de 600 ohms, une boite
de self -Inductlons L, une boite de co
densateurs C et un potentiomètre d’équl-

age r. Le potentiomètre P de
e 2 est constitué Ici par l'ensemble

2 R. + 2 R,. Ainsi

P.T.T.
Apportons maintenant

ce type de pon
Les avantages primordiaux de cette for-me de réalisation sont do rendre
re possible à n'importe quelle fr

de la gamme définie et de permettra la
mesure de taux d'harmoniques très faibles
(limite Inférieure 1 0/00).

Les principaux Inconvénients sont :
1« d'être passablement encombrant;
2» de présenter une Impédance d'entrée

très faible (600 ohms) , ne permettant pas

quelq remar-
<iule pont n permet, d’autre part, la mesure de

courbes do réponse et de rapports signal— bruit de fon '

du cadre de
développés Ici.

Caractéristique tout à fait rema-qu
blo : l'ensemble de l'appareil, comprenant
l'alimentation, est contenu dans un vo-lume de 480 X 270 X 325; c'est là. avec
la facilité de maniement et de lecture.

*T» d. mais ces points sortant
otre article ne seront pas

600

la fl-Ubr
gure
P. + P. + Ri + R. +qu’on peut le remarquer, U n’est pas
branché de la même façon que dans la
figure 2; mais comme la clef Cl»
la branche LCr lors de la mesure de
paralson. tout se passe de la même façon,
le constructeur ayant tenu compte dans
le calcul de son potentiomètre du fait que
celul-cl n'est alimenté que par la moitié
de la tension totale appliquée à

Le voltmètre quadratique se trouve pla-cé à la sortie de l'amplificateur branché
par l'Intermédiaire de la clef Cl»,
aux bornes du pont poprement dit , pour
la mesure de la déviation correspondant
aux harmoniques, soit au curseur du
tentlomètre P» pour la mesure de
raison, les potentiomètres P, et P» étant
gradués directement
de 0 à 1 0/0
deuxième de 0
1 0/0.

Une clef Ch permet,
les résistances R. ou R. d
20 0/0 suivant lee nècessl
sure.

Voyons maintenant quelles sont les per-
formances et caractéristiques de cet a

coupe

pont.

!Mjlt

«fi
S ITerre

taux, le pr
de 1 0/
par bon

rem1er
00. le
ds de

Fig. 4. — Frlnelpe do dMomloinélre L.E.A .par bonds
à 10 0/0

fait l'a
laboratoire,

tout spécialement pour
fréquences très basses c
faibles.

Conclusion. — Bien des remarques, bl»
des descriptions théoriques de principe

été faites sur les ponts d 'harmonl-
lu compléter ces

dens lnté-
i concrets

abrlcatlon

pparell de mesure courant
l'autre type étant réservé

des mesures
à des taux très

bornes d'im- qul
de

d'effectuer des mesures
pédanoes élovées telles qu'une charge pla-que do lampe par exemple;

3* d'exiger le maniement d'un grand
nombre de boutons ou clefs pour eff
tuer la mesure.

Dans l'esprit de remédier aux Inconvé-nients précités, différents constructeurs
envisagé la réalisation d'un

d'harmoniques » de
de manœuvre facile,

tous les avantages du type

Introduisant
uter 10 ou
de la me-i’ajo

tés

appa-
reil ontêtre effectuées

20 à
Les mesures |

d'une façon con
peuvent
itlnue de

rlodes/seconde pour des taux
1 0/00 à 31 0/0 par bonds r
1 0/00.

L'impédance d'entrée étant de 600 ohms,

la puissance qu’on peut y admettre est

« pont
enstons,

ont ques;
études
reasés deux des exemples les plus
et les plus courants de la fa
française actuelle.

nous avons
montrant aux technl5.000 pé-

allant de
faibles dlm
et oonsorvunt pree-

décrlt d-mlnima de que
dessus.

A l'heure à notre connalssan-
genre se trouve

actuelle, J
seul modèle de O. CABAGE.ce.
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LtM RADARH ALLEMAND*
P»r Jordan McQuai

<« Radie Craft ». New-York . Décembre 1»4S.)

pas d’utiliser les ondes déclmetrlquas. Les fré - de dlpôles fixé de l'avion servait a
l’émission et à U réception des . ignaux réflé-
chis. Le récepteur était à superréaction avec
commande automatique de sensibilité. Trois

quences les plus employée* dans les radar»
allemands sont de l’ordre de 125 MHs.

Voici, à titre d’exemple, les principales ca-
ractérlstlqus du « Freya
transportable des premières années de la
guerre, utlll é auUnt pour la détection des
avions dans un rayon de 150 km que pour la
surveillance de la navigation maritime le long
des cote* anglaises.

radar terrestreContrairement à l’opinion répand
mand* disposaient
radars plus perfectionné* que ceux
Mais l’effort de* techniciens alliés a tôt
de rattraper
De plus.

les Alle-
nerfe de
Anglais.

due,
début de » gu

des , entUét-on
fiWQ

dépasser l’avance de l’ennemi.
1042- 43, les naals ont commis l’er-capitale de détacher de leur travail des

savants et ingén
hier les brèches
Sans doute ooneldéralent-lls qu’il n’y avait
plus lieu à chercher des perfectionnements ul-
térieurs dans les radars établis A l’époque. Or,
oeux-d étalent loin d’offrir les qualités des
radars anglais et américains. De plu*, le sabo-tage des ouvriers étrangers enrôlés de force
a sérleu*ement compromis la réalUatlon.

Le* radars terrestres Installés
1M0 portaient le
Mut tard, les radars é talent désignés
nom anodin de Punkmessgcrâtc (ou PuMO ),

qui veut dire c appareils de mesure pour
vue de sauvegarder le se-

Le du radar est constitué par
penthode montée

géné-
Cs-iti J'tnUds

rateur d ’impulsion où
triode engendre régulièrement des tops d’une
durée de 2 microsecondes que commandent la
porteuse de 125 MHs émise
de crête de 15 kW. L’énergie e*t rayonnée par

Ipurs expé
dans les i

rlmentés pour com-
unités combattantes. te

puissance
PiUsn «revis,
4sU 4

fsc<»r4

début de
de « Dete Oerite ». Fig. Il - Tube cavités résonnantes.

le
lent de lire l’aalmut.

le site et la distance de 1‘obJecUf.
Le radar le plus perfectionné, du type

foyer
t«ur parabolique de grandes dlmon-

des fréquences comprises

radio ». Btalt-ce
oret t...

Installé) à des Intervalles réguliers
le périmètre du Reich et des territoires occu -pée, les radars é talent essentiellement destiné-à I

. WUrab
d’un ré:
alons. L’éml slon
entre 550 et SM MHz était effectuée
pul sance de 10 kW. L’ensemble émetieur-récopteur
bes. Ocs radars étalent utilisés pour le poin-tage automatique de canons et des phares.

burg •utilisait
flect

dlpôle placé
tout

la défense oontre les raids des aviations
comprenait pa. moins de 70 tu-

r A

TUBRA A DISQUE* SCELLES
par John Kearney

( Radio-Craft, juin IMS.)

Fl*. I - Tabe k disque» scellés.

doux ensembles de 6 dlpôles verticaux disposés
sur deux cadres isolants. Un troisième cadre,
situé au-dossut des deux précédents, supporte
6 dipôlei recevant les signaux réfléchis par les
objectifs (voir figure ci-contre).

Dans le récepteur, grâce à un <

cal de 110 KHz.
MHs plus aisément amplif îable que la H.F. de
la porteuse. Aprè i la détection, les signaux

Ce sont des tubes triodes construits spécia-
lement pour les ultra-fréquences. Us comr‘~

teot les éléments clas*lques : cathode gr.„
et anode, mais l’ensemble est dispo é de
nlère à réduire les capacités parasite* et.
tou *., le temps de transit entre cathode et
anode.

La cathode, la grille et l’anode sont de»
éléments plans. La disposition est Indiqué*dan* les figures I et II.

L’anode correspond A la sortie sur la
parti* supérieur* de l’ampoule. La distance
entre élec’rodes est trèi petite. U tube de U
figure I est destiné A être utilisé
lignes accordées 1M élément* plans du tube
font.

Le tube de la figure
Il est oonstruit avec le* oavüés rémanentes
qui remplacent les circuits aocordé* utilisés

les fréquences usuelles. Un piston circu-laire. représenté dan» la flgurv XX, permet
d’ajuster la fréqurnee par
canlque extérieure.

Ces tubes sont réalisés et utilisés pratique-
ment.

Por-
Tlll*

oscillateur lo-
M.F. de 15obtient

appliqués à deux tubes cathodiques à dou-
ble faisceau qui procurent les Indications de
distance et d’aximut (mal»
vation ). Un radar de ce genre est démontable
et peut être transporté
Junkers 62. Monté sur 1’

de D.C.A .. U tournait

élé-de site

par 6 avions du type
affût modifié d’un

balayant tous le»
quelque sorte. rtl* de ces lignes,

tube émetteur
azimuts.

Au e Preya » s’apparentent les divers
lui cotvtruite par

n'estL’usage du radar et des dispositif» dérivés
(Oce. Lorani pour le guidage des avions et
e balisage de vastes étendues, tel qu’il a été
pratiqué par les Allé*, n’a guère intéressé

contentait
l classique*,
possibilités du

délai de « Seetakt
Oema, et servant A la détection des navires.

Les Chasseurs de nuit allemands, tels que
les Junkers M, les Dernier 217 et les Me 110.
é talent équipés de radars PuMO 202 fabriqués
par Telefunken et opérant sur des fréquences
comprises entre 450 et 550 MHz avec une puis-
sance de crête de 450 W. Le même ensemble

«a Allemands dont l’aviation
M méthode* de navigation

Semblant, A tort, ignorer
nagnétron. les techniciens nazis utilisaient des
rénérateurs A triodes qui

plus
les I

leur permettaient U.S.A.
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REALISATION
par P.
d'un

ET EMPLOI DE L'OMNIMK-Haa«. — Construction
contrôleur
d'un

LES MEILLEURS LIVRES DE RADIO TBE.
nage
natif
édition complètement

C4 page*, format 13-

étalon-•racl contlnu -alter-
Junlor. Nouvelle

unlv
ôleuirtiV.LA LAD

par E.IO r... MAIS C'EST TRES SIMPLE,
Al»b« rg. — Un ouvrage de vulgari-sation à la portée de

163 pages, form

DE L’ELECTRICITE A LA RADIO, par J.-E.
Lavlgne. — Un cours complet destiné à
la formation des radiotechnlcle

premier e.'t consacré aux notions généra*
les et élémentaires d’électricité,

lia pages, format lS*ai

A LA RADIO.
deux, notion*

ta fr.
Documentation tech-de récepteurs com-8CHEMATIIF.QUK <O.

nique de 143 chémas
merclaux * l'usage des dépanne

IM pages, format 17-2a ....16-23 les fr.
IM fr.

ULES SUPPLEMENTAIRES DE LA
SCUEMATIIEQL'E. — Ces brochures, aciutl-lement au nombre de 1«. complè tent la do-précédente. Chacune contient

sché
fascicule de 3a pages ..

VOLTMETRES A LAMPES, par F. Haas. -Principe.*, montage.. Industriels, deux réali-
sations avec plans e: applications

pages, format 13-31

au fr.
rAHCIC

ées.
fr. OE L'ELECTRICITE

Lavignr. — Tome
de radio.

16a page*, formai 1S-31 IM fr.
DEPANNAGE PROFESSIONNEL RADIO, par

R. Ai.ber* — Toute» les méthodes moder-de dépannage y compri* le • signal-ng ». Nouv Ile édition corrigée.
86 pagn. format 11-ai 6« fr.

W. Sorohlnr . — Etude
pannes types. Diagnostic

par J.-E.
gén.. _:_neralas

cumcntation
de 30 A a»

haq
LA PRATIQUE RADIOELECTRIQUE, par An-dré Clair. — L'é tude d'une maquette de ré-

cepteur. Première
96 pages, fori

HQUI
lr. —

< M fr.
SCHEMA

Uaudll
IS
liâ t. — 8ché

unlver tl*

DE RADIORECEPTEURS,
ma. de

par L.
r récepteurs altrrna-valeurs de tous lesLA PRAT

dré CIsi
tlf .
élém

E RAD
Srcon

100 pages, format 1

IOELECTRIQUE, par An-
de partie : La réalisation.

6-34 76 fr.
tracl

Fascicule prrmler (13 p. 31-37» 46 fr.
LES LAMPEMETRES, par F. Haas

main. — Etude théorique et pratique
11 ailon des principaux appareils., 64 pages, format 13-lg M fr.

LE MULTIHCOPE. par R. Dumont . — Cons-truction et étalonnage d'un pont à Indlca-hodique pour la me.ure de R et C.
66 pageformat 13-16 M fr.
CAHIERS DE TOUTE LA RADIO

N- 1. — LES RECENTS PROGRES DE
LA RADIO

N- 3. - METHODES MODERNES DK
ANNAGE— ELECTRONIQUE ET RADIO

N° 4. — LE LABORATOIRE

CENT PAN
pratique
et reméd

144 pages, format 13-18 73 fr.

NES. par
de 161 | M.METHODE DYNAMIQUE DE DEPANNAGE ET

Tü "l"AU POINT, par E. Al berg et A. e»
O. Ni .sen. — Toutes les mesures du récep-teurs, relevés des courbes et leurs application*.

130 pages, format 13-31, avec dé-pliant hors texte en couleurs .. M fr. MAJORATION DE
POUR FRAIS D'EN

MINIMUM DE le FRANCS
envol contre remboursement.

VOl
DEUX IIETEROI

VICE, per J. C
étalonnage.

4g pages, format 13-18

LA MODULATION DE FRE

MODULEES DE BER -— Principe, réalisation,
30 fr.

1QUENCE, par E.
Alsbrrg. — Théorie et applica Ion » de ce nou -veau procédé d'émi*sion et de réception .

144 page*, format 13-31

DYNES
armai. AVEC UN

r d.mand *

SOCIÉTÉ DES ÉDITIONS RADIO 63 fr.
4*. rue Jacob. Pari* «•» ). DEP 33 fr.

(Chèque* pcr:i
phone : Littré

: ParU 1164-34 Télé- N*
M fr. 43-83.1

PETITES ANNONCES (La ligne : 75 fr. payable d'avance)
maquettes, mesures

Revue sous le n* 11. LABORATOIRE D’ETUDES RADIOELECTR1QUE8. Maquettes, ml e
i po.nt. mesure -, trsvsux spéciaux. — E. HEYMANN, Ingé nieur,

rue Château-d 'Eau, Paris < X-> .A VENDRE
1 Oénérâleur Pérl ol type L 3 ;

Pont d'impédance Lérès, type 300 B8.
Bcrlre sous n* 55 à A.P.P., 63. Bd d

Cher
cote. !

rc. pet PONDS RADIO, sans mat. pr.
Ecrire Yves Bély. 8ully-«.-Lolre. Loiret.éfér. cote c. 20 km

Batlgnolles, qui transm.
d'Atoller très capable et de grande expérience, rétt-
bles. pour atelier de Radio. Ecrire : 80RAL. 4. Cité

Chef
pensa'

ide

¥£u. x,.
angerals POSTE LUXE, ultra-mod. 1945 oontre châ aU c

Bleu W 506 ou W 846 * même sans lampes. Jaoquln. 84. rue
bllque, MOREZ ( Jura ).

Point
Répu -Ortet,

clairs. Pavillon
banlieue, 10 m.outlll. 700 m1 A tel.

Jardin. Garage, belle
el-Oudot. Paru.

MAOA8DV nouvel». InsUUé recherche fabricant * pour, fournir postei
8.F. divers plok-up oume-dlsqurs. LE8 ONDES. 37. Bd MAOENTA.

MATIN, de » à 12 heu
KLRCTRICn^ï ET RADIO-DEPANNEUR expérimenté dem. Emploi

région 8.0. préf . Bcrlre à la

Usine TSF
oonfort, 9 pli ^on. sérieux, bien outillé, demande poste* à façon. Tél. 434

port ) .Artl
AULNAY-S. - BOIS (a aur.pièces mi _ _

Ecrire Cady, 7. 1 '

PROFESSEUR-CORRECTEUR radloélectrtclen
enseignement technique. Ecrire
boulevard Victor-Hugo. NEUILLY (Seine).

recherché
lettre à M. BAULIEU. 43 KPARIS. — LE

le 10.

Maurice BARDON

RADIO HOTEL-DE-VILLE59. Avenu* Félix - Faure

LYON
Ml. , Mm»23-41 • MAISON fONDÉE EN 1914"

ÉMISSION - SPÉCIALITÉ O.C.
GRAND CHOIX DE MATÉRIEL

13, Rue du Temple — PARIS (4*)

T R A N S F O R M A T E U R S - S E L F S
TOUTES APPLICATIONS

SPECIALISTE DU MATERIEL POUR AMPLIS ,
ALIMENTATION BASSE FREQUENCE

JEUX COMPLETS TRANSFOS ET SELFS . 15-30-40-60 W
TÉLÉPHONE TURBIGO 80-97

PU61 6AFY

/35gjU /PACORA
Aptrî 5. R U E B A S S E - D E S - C A R M E S - P A R I S 5? /7 0*7Té l: ODÉ. 62 - 67 - M é t ro: M AUBE RT - MUTUALI T Ê *
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A M P L I F I C A T E U R S STOCK DISPONIBLE
C T « OP H O NIS
N O R I S A T I O N

IMAS DANCIN- 15 W - 30 w
•PIÈCES DÉTACHÉES
•ÉBÉNISTERIES
• APPAREILS DE MESURE

4 W

***»• C*»uJ* M-cro *f
riefc-yp IIF.

LE MATÉRIEL ÉLECTRIQUE ET RADIOÉLECTRIQUEAUTRES FABRICATIONS
POSTES RÉCEPTEURS 6, 8 ET 10 LAMPES - RADIOPHONOS
INTERPHONES • ALIMENTATIONS STABILISEES - OSCILLOGRAPHES

Notices su/ dtmand 79, RUE DU FAUBOURG POISSONNIÈRE - PARIS (*")
T4L . PROvonco 39-51*15.SONAPHONE RUE DES PLANTES

PARIS-XV • Suf 04-42_
ruu. RAPT

” RECTA "
soc.VITE et B IEN

SERVI

TOUTES PIÈCES DÉTACHÉES
DE LA RADIO

" RECTA "

(H.P., POT.. BOB.. COND.. CAO.. RESIS.. LPES., TSFOS.. etc.)
EXPÉDITIONS pour l.PROVINCE «» l«s COLONIES

RECTA ^J| SOCIÉTÉ

_J 37. AVENUE LEDRU-ROLLIN - PARIS-XII* ;
ENTRE LES GARES DE LYON - D'AUSTERLITZ - BAST

E.CAKETTI 1 6. R U E D' O R L É A N S
NSU

Tél:
ILLV - SUR - SBINB
MAILLOT 54 - 00

L'OUTILLAGE

V
• Tel i MEN 79.30

OSCILLOGRAPHES•OSCIl lOG
MESURE PC
PROFESSIONNELS.
OES PHENOME

RAPHES CATHODIO
OUR . RADIO DEPANNEUR

SPECIAUX POUR £
INES TRANSITO

UES DE
S ET
TUDE
IRES

APPAREILS D'É TUDE
D É S PHENOMENES IRAN

•ICONOSCOPES. MULTIPLICATEURS D’ELECTRONS •TOUS APPAREILS UTHISANI LES TURCS CATHOOIOUES

SITOIRES

XII



F RA BlffllOLflm
La Voix Fran ça ise
RÉCEPTEURS RADIO

TOUTES CATEGORIES
AMPLI CINÉ ET RADIO

NOUVCAU SYSTÈME

SONORISATION DK SALLES
INTERPHONES TECHNIQUE MODERNE

55, rue Montorgueil, Paris-2’
rus. «AU

5-7, RUE ORDENER
PARIS

TA i BOTzaris 83-14

Demandez
la liste du matériel

en stockVOLTOMMMIIIIAMPéREMITRC
•t HÉTÉRODYNEUléphon* :

GUT 52*50
USINE ET
BUREAUX

T O U T L E M A T É R I E L É L E C T R I Q U E
RADIOÉLECTRIQUE ET CINÉMATOGRAPHIQUE

FULTER
112, Ruo Rcaumur, PARIS
Métro i SENTIER Toi.. CEN. 47*07 •» ÇrdnSformâlcurîcfSe/n

pourhbdJJC fréquence
LAMPES, RÉSISTANCES, CONDENSATEURS, etc...

FOURNITURES FOUR CONSTRUCTEURS.
D É P A N N E U R S E T A R T I S A N S

UBL XAPY

RADIO - MARINO
POSTES - PIÈCES DETACHEES

GROS - DÉTAIL

TOUT POUR L'AMATEUR CONSTRUCTIONS RADIOPHONIQUES OU CfNTRE
TÉL SYA"V,l“M.BEALEM. CAPITAL 500000011

jit«uocui.tKiicnoiiH»siiusniuii»cuim.m.5»w14, RUE BEAUGRENELLE
PARIS-XVVAUGIR ARD 14-65

TOUT LE MATÉRIEL RADIO
pour la Construction el le Dépannage

ElECTROLYTIQUES - BRAS PICK-UP
TRANSFOS-H P.- CADRANS-C.V.
POTENTIOMÈTRES - CHASSIS, etc...

A.C.R.M.- A.E.R.O.- FERROFIX
•JEUX DE BOBINAGES, BLOCS. TRANSFOS MF
•CONDENSATEURS AJUSTABLES AU MICA, A AIR
• PETITS VARIABLES PROFESSIONNELS
• CADRANS POUR APPAREILS DE MESURE

*P E T I T M A T É R I E L É L E C T R I Q U E

*RADIO-VOLTAIRE18, Rue de Saisset, MONTROUGE (Seine) 155, Avenue Ledru-Rollin — PARIS (XI*)
T4l4phon« , ROQ. 98-44TMohwu Ali.» #0- 76

Mit UAL «ATT
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ADDITION: PUBl R APY

NOYAUX
MAGNÉTIQUES

T O U T E S F R É Q U E N C E S
Fournisseur des Grandes Administrerons

' /
9 bit, ruo Ballet
COURBEVOIE (S«in«|

Tel. , OU 2 S -3I

J DUPLEX/A y .y

II

\IPVP| Ateliers DA e DUTILHTV
i« 81, rue Saint-Maur PARIS-XI'/I I RADIO -*D£PANNAGE & CONTROLE

!

EI£ GRANDIH AMATEUR
PROFESSIONNEL
T É LÉ VISION

72, Rue MARCEAU MONTREUIL ( Seine )
MOro ROBESPIERRE T« l AVR 19 92 ( 51>

O U EI O U f S A G E N C E S .D I S P O N I B L E S

RADIO- CHAMPERRET
ux/Uef
'MJU7

hfVç/siciuMt
'aui t / ïfit/

" La Maison do confiance de la Radio "

| GROS - DÉTAIL |
12, Place de la Porte-Champerret, PARIS (17*)

Ml , GAlvam 60- 41
fis PUH.HAPT

-l-M f Métro: Chemperret

CELLES
DES

P O S T E S R É C E P T E U R SHAUT- PARLEURS PARIS-RADIOS E M TOUTE UNE GAMME
DE 4 A 11 LAMPES

S A R . l_ . 8 2 5. O O O F r s
REVENDEURS, DEMANDEZ NOTRE CATALOGUE

26.R U E D E LAGNY-PARIS.20?
— Tel:DORIAN -43 ÔI — Construction Radio- électrique LEJEUNE

•4. rue de Lourmel. PARIS-XV* - Vau. 86-11
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L'AVENIR VOUS APPELLE... LAMPEMÈTRE 422Pour satisfaire voir» légitima ambition de préparer
votre avenir, l'ÉLECTRICITÉ, la RADIO et toutes les
carrières qui en dérivent
plus vaste. Il vous appartient de devenir, dans ces
branches d'activité, un technicien recherché, en
suivant les cours techniques et pratiques d'un
enseignement éprouvé. C'est ce que vous offre

L'I N S T I T U T F R A N Ç A I S
D'ENSEIGNEMENT TECHNIQUE

offrent le champ le

* **62, Boulevard Sébastopol, PARIS - Métro : Réaumur
COURS PAR CORRESPONDANCECOURS DU SOIR

a»
22, rue de ta Quintinie

PARIS (XV«)
Téléph

RBfLECOU E 82 - 04

P» " EGAL RECEIVING COIL C« "
A. LEGRAND CONTROLEURS UNIVERSELS

13.000 et 20.000 ohms par voltB O B I N A G E É L E C T R O - M É C A N I Q U E
NAGE TÉLÉPHONIQUE

>•4 partir de 3(100 4 100(100 de mm.

B O B I N A G E S D I V E R S S U R P L A N S
IOIINAGES RADIOÉLECTRIQUES AMATEUR elPROFESSIONNEL

MESURE
net. I

BOBI•©binage

F. GUERPILLON & CIE 64, Avan. Aristide-Briand
MONTROUGE

Téléphone i ALIsla 29-15
APPAREILS DE

RAPT

ATELIERS RADIO- ÉLECTRIQUES 6. ARPAJ0U
17, Rua Diau, PARIS-X* - Nord 47-05 SOCIÉTÉ D'EXPLOITATION DE LA

, PIEZO .
ELECTRICITEAREGAConstructeurs

des Postes
PRÉSENTENT LEURS FABRICATIONS :

S.A .R . L. AU CAPITAL DE 1.000.000 DE FRANCSJ U N I O R a S T A N D A R D a L U X E
S T A N D A R D batteries

A M P L I F I C A T E U R S 10 e t 2 5 watts
M E U B L E S

S*
S.E.EEDocumentation et conditions sur demande (Joindre timbre 3 francs)

PUBl. RAPY

iJWOYESS\ONNELS]
VOS f •eries '•Tl

IA SOCIÉT É S.E.P.E EST A MÊME OE FOURNIR LES MODÈLES 0( QUARTZ CI-DESSOUS t

MODÈLES STANDARD « Ouortz lOOet 1.000 Kilocyeles. |[ :'|
MODCIIS COURANTS i Ounrti 0mnr1» «tobillt* • I/ 10« • Il
MODÈLES SPÈCIAUX iFiltres à quartz à écran. H' j
MODÈLES DIVERS t Quartz pour mesures des pressions. Hi

Tous quartz pour applications particulières.

et demi H

\)ôWrassei-vous^ 1 DÉLAIS DE LIVRAISON
les Standard t A lettre lue.

éles courants t 2 semâmes 6
éles spéciaux et divers

Modèl
Modèl I1°TMod mmitn

SIÈGE SOCIAL:2 Bis. RUE MERCŒUR - PARIS-XI- — ROQ. : 03-45

XV



A. CAGNEUX
ÉBÉNISTERIES POUR RADIO

TABLES (démontables)

E X P É D I T I O N S P R O V I N C E

31, Rue Planchât - PARIS (20*)
Téléphone ; ROQ. 42-54

Métro : BU2ENVAL et OAGNOLET

CONSTRUCTIONS RADIO-ÉLECTRIQUES
A P P A R E I L S

RÉCEPTEURS
AMPLIFICATEURS

TÉLÉVISION

RÉSISTANCES BOBINÉES POUR TOUTES APPLICATIONS
CORDES R ÉSISTANTES

RÉSISTANCES POUR APPAREILS DE MESURE
ABAISSEURS DE TENSION

OCEANIC
Agents sérieux demandés

pour quelques régions encore disponibles E“ M. BARINGOLZ
6, RUE GIT -LE -CŒUR, PARIS (6‘)
Tel. r ODE. 02-88

103, Boulevard Lefebvre - PARIS (13*)
Téléphone . VAUGIRARD 00- 79Mélro : Saint-Michel et Odéon

PUBL RAPY

Voici bonne adresse

iTfïïii ftaitrc
fil11 J ACCESSOIRES - PIÈCES DÉTACHÉES

LAMPES - R É CEPTEURS~ APPAREILS DE MESURES
jiSy DE TOUTES LES MEILLEURES MARQUES

A "RAOIO-BERTHIER"nous serez toujours “dépanné"!

LABORATOIRE MARGUERITATvous trouverez
:onditions tout

avez besoin

TOUTES ÉTUDES ET MESURES
H. F. ET B. F.
ESSAIS POUR LABEL

de » h. 4 11 h. et de 14 h. k 11 h. sauf le hindi

<2^RADIO BERTHIER~ 108.B9 BERTHIER - PARIS-17* TéL. 6TO.45-05 WMMWM

LABORATOIRE MARGUERITAT
210, FAUBOURG ST-MARTIN, PARIS (10-)

Métro t Louis -Blanc - TÉL. i BOT. 76-68
ÎUW- «An

Lampemètre-Analyseur "DYNATRA"
Types "SUPER-LABO"

205.1 205 *

La plus ancienne Maison
de T. S. F.

Ets V EUGÈNE BEAUSOLEIL En vdntd chei toi
grossistes à Paria

n i l a d
i e t a n

Province et ohss le
Conitruoteur

Anciennement : 2-4, rue de Turenne

Notice contre 5 francs en
timbres-poste sur simple

demande à

PYNATRA S A R L. 20, Rue Pascal, PARIS (5*)
puiL «APY

2, RUE DE RIVOLI, à PARIS (4e)
Téléphone , ARChivee 05-81

LA MAISON N' A PAS DE SUCCURSALE I
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][SOUS 48 HEURES... VOUS RECEVREZ VOTRE COMMANDE

MILLIAMPÈREMÈ TRECONTROLEUR UNIVERSEL LES TROIS
G R A N D S

DE LA RADIO

Icêdi» mobile de041milliampère37 SENSIBILITES,
TIRNATIF. 2000

CONTINUH AL-
ohm» MICROAMPÈREMÈTREP»r

500
Vol-microampère» A 10 *mpères 2°mètrede2 volfi4lOOOvolts 3® Ohm-

per pile 4,5v «J»1ohm41.5 mé-
l*K> v secteur iusqu‘4 2 mé-
) 40 Décibelmètre - K) 4
SI. !

» cadre mobile de 04500 etdeOi
250 mterosmpère».

P O L Y M E S U R E U R5° Capaclmètre d
IIXXI* a 35 MF Mesure» d icict

* -104a 10 Décibels, pour
tesensibilités do tensions 2.5'
N 250 volt» Rénitence deCep -

continu . 20 000 ohms par. en alternai,I 15 000 ohm» par
Dimension»

^
300 a 220 x 110

depui»

Poid»

CARACTERISTIQUES PRINCIPALES < Me»ure er cou-
rant continu pour le» tewion» en 5 sensibilité» 2.5-10
50 - 250 - 1000 volt». - Intensité continue en 9 tan-
nbilité» 50-250 microampère» 1-5-25 -100- 500 milium-
père».2.5et K) ampère»-En <
5 sensibilités : 2.5 - 10 -50 -courant alternat il.tensionen

W.r.jj
rÆr.rrs

HETERODYNE MODULEE Type " SERVICE ”250-1000 volt»
l.tèt : 1 - 5 - 25-100 -SJ5T" Appareil indispensable pour tout travail sérieux de dépannage

et de mise au point.
|o Alimentation sur courant alternatif 110-130-220 et 250 volt».

Su gammes
Gamme MF étalée permettant un alignement précis

tramlo» MF.
4° Double atténuateur
5° Rayonnement réduit
6° Commutateur 4 3 potition» permettant le fonctionnement de

l'appareil en HF pure. HF modulée. BF pure
ibilité de moduler extérieurement la porteuse HF.

d’un atténuateur, permettant

2,5

“w‘.
Mniibilill!: 0.01-0,1- 1 «110 m.aol.i.a.- IteHira

»r*r.ï- SO
3°Radio on 4tension» —biltés correvpondant 250 volt.

(Premier 4décade.»econd progre»»if|

7°Potu
8° Sonie 8F séparée

BF utilisée
variable

la modulation ou oxtér
leçon continue de

9° L’osc.llation

12.000 période»
10°Grand cadran éclairé, gtadué en kilocycle» pour le» gammes

A B C et HF et en mégocycles pour los gamme»D ©t E.

neure-
150 4

LAMPEMÈTRE AUTOMATIQUE Type A 12
très simple, permettant la vérificatio

*1$,anciennes et modernes Systèmo
de TOUTESApoareil

IESL
4 eut
commutateur don» la rotation tourne» la lampe

ere.1 c

LAMP
•ometismo abtolu, punquo

monocyc
componant qu'un

MULTIMETRE DE PRECISION Type M 40SUPER-CONTROLEUR
Type 24 M o.î v”„T 7*so voit, o.
40 mlcroempère» 4 7.5 et
employant des résistance» exfér

transformateur. Fonctionnement en courant
continu ou en courant alternatif SENSIBILITES t 3 - 30
150 milliampère». 1.5 -7.5 ampère» Avec thurt» 15 -30
75 - 150
1.5-7.5

ment 4 tou» le» essais et mesures Cet
lement d'etlectuer des mesures de tensions, d’intensit
résistances, etc. ainsi que la vérification des condensateurs
Prétentation élégante, valise gainée de 36 x 32 x 15 cm 4

4 la fois un appareil

‘A
mpère» et plut.

couvercle démontable,
portatif et un apparoil d’atelier. leuret, de» shunts ou

3O05MM7S0 A«K iTiiiUrcMMi-
Ctdfin

•Ile couteau
d’un mitotr

P O L Y M E T R E
Conti&leur Universel 4 40 sensibilités. cet appatetl est t

d'un microampètemètte 4 cedre mobile de très haute préci
n de KO m/m de diamètie. comportant 5
en deux couleur». e»r d'une li»ib<Mé parfaite.

d'effectuer las mesure» su- vanr»» ,
et alternative»en 8 »en»ibilitét. —• ve» en 8 sensibilités - Rétittancet en 4

gamme». — Niveaux.

Type 24 ZSV
le plu» complet de» appareil» de

le» mesure
contrôle»

électrique»
minimum d'encombrement, fonctionnant ,"it"“-“Æïïîr-r

OSCILLOGRAPHE CATHODIQUE E.-H. B courant wta Intenutéi— Mllllampèremètre- Mllllvoltmètre — Voltmè
• Cepaclmètre — Luxmèt

1.5-7.5-30-I50-300- 750 volt»,

additionnelle» : I

Tube cathodique de 75 mm de dumètre Ttoi» mode» de
balayage linéaire, sinusoïdale et circulaire An l̂ificateur
hornomal corrigé 4 large bande 4 un ou deux é*aoe> Syn-
chronisation réglable pouvant étte intétieute, extérieur

la fréquence du téseau Possibilitéde module* le Wehnelt
par l'extérieur. Cadrage horuontel et verticaldu spot Plaques
dedéflexion accessibles par l'arriére Alimentation sur réseau
alternatif de 110 -130 -150 220-240 volt»,
buteur Prit# d'alimentation spécula 4
l'adionction d'un vobulataur
nique simplifié»..etc. Viseur 4 abat-iojr rabattable et
permettant rmtetchengeebilité de»échelles graduées Coffret
de 23 x 31 x 37 cm.. po,gnée nickelée pour le transport et
pied» en caoutchouc. Poid* : 14 kg» environ.

Ampèremètre
Ohmmètre -SENSIBILITES i 1.

<és,si
150 rmeroamp. :
amp. avec shunts
10000 - 1000000
Poids : 1 kilog Protection du dessus par
liques Eqjipaqe» de» 2 galvanomètres 4
sur pivots en

Etendue absolue 100
Présenté dan» un élégant boîtier
26 x 16 x 10

matière moulée de
avec pieds en caoutchouc at poignée pour le

500-3
3 - 7.5 - 30-75 - 300 milliemp. 1.5 - 7.5
extérieurs : 15-30-75-150 amp 1000-chrm 0,005-0.5-5 microfarads

volet» métal-
cadte mobile

Aiguille couteau er miroir parallaxe

000-4 500 voir»
tran»port .

UN EFFORT SANS PRECEDENT. - Cirque-Radio vous)
présente le plusgrand choixd'appareils de mesurai;
LAMPEMÈ TRES, HÉTÉRODYNES. OSCILLOGRAPHES.

UNIVERSELS.MULTIMETRES DI PRE -,ETRES, etc. ,
x d accessoire» Radio i HP -CV.,,etc. etc. •

CIRQUE RADIO, 24, BOULEVARD DES FILLES-DU-CALVAIRE, PARIS (XI*) - TéL , ROQUETTE 6i-ot
ECRIRE LISIBLEMENT NOM ET ADRESSE .

fusible distn-
Carrière permettant

d'un commutateurr.
CONTROLEURS
CISION
Le plus grand choi
cadran», trensfo»

Demandai LA LISTE ILLUSTREE DU MATERIEL
CONTRE 9 FRANCS EN TIMBRES

VOLTM



LABORATOIRE DETUDES H« MESURES RADIOÉLECTRIQUES

RADIO RADIO-LG.S E R V I C E

SES R É CEPTEURS
DE HAUTE QUALITÉ

ÉTALONNAGES

DÉPANNAGES RÉORGANISATION
DE NOTRE RÉSEAU

D'AGENTS

48, rue de Melte
PARIS-XI*<§> ®0 ®

D’APPAREILS CE MESURES RADIOÉLECTRIQUES T«.! OSE. 13*32

Consultas- nou* Ir\ neHA|jX C •l0V ** d*cE|,f **1 MiCHti t,I0T
k.K C M U n I C P A D I S X I I * - T « l D I D . 6 9-1 4

Mét ro t R é pub l i que

m*.RATT

ZIRADIO PEREIRE
TOUT CE QUI CONCERNE LA RADIO

G R O S - D É T A I L RADIO - M. J.
S E R V I C E T E C H N I Q U E D I R I G É P A R

MAURICE DUET
159. Rue de Courcelles - PARIS, (17*)

Mélro : PÉREIRE

19.,rue Claude-Bernard
PARIS - 5*TéL GOB. 95-14

Tél.: CARnot 89-58

ÈLKTMTBUIÔ
i.RUE DE TEHËRAN.PARIS.g
\ prépare
NPAR CORRESPONDANCE Jg\ à toutes les carrières de

L’É LECTRICIT É: H
RADIO

CIN ÉMA - TÉLÉVISION

PAS

D’INUTILES !

L'argent qui dort est

inutile. Dans votre in-I:£IECT^CITP

^ /

t é rê t, dans celui du

pays, faites-le travailler

en souscrivant desFS
Bons de la Libération.

GRATUITEMENT
Demandez-nous notre documentation et le
livre qui décidera de votre carriè re
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•7 Mod (l«a n a g r a m m e d émultiplicateurs

d ' A R T
(JM I}\CU cAztf (/ oecu&t

cü t&eAitcaue. et <u
toMAeJttati&n.-

•Cadrons Imprimé s à
voir # marque sur verre
cl toutes mati ères plas-
tiques. A LAMES CALIBREES

no.Bd Soml-Denli,COURBEVOIE
(Seine) - «I.,Du 22-00 (n»e>)S.T.À.P.E.-I 1 2. R U E D E L T É R A L

R I A Le Pré- S’- Gervais ( SEINE)

c

•Voltmètre et micro-
ompèremètre continu
(5.000A/V) et olter -
notif.

•Copocimètre

•Ohmmètre.
•Oolvonomètre de

V. houle précision.

rÂRÏË
W P.DEPVEAUXdeOen**,. AHMICt OWe- Se ,#! -l*ISI-Ad 1.1 «.d.oC.n..I5.i

»
INGÉNIEUR 6.C.P.

115,Rue des DAMES - PARIS 17 ? - Tél: CAR . 37- 24LIAIS.66,
32. c.ié ruelicoQuet — Montpellier,M ALOWSO.

indutn >elle.
D é p ô t l é gal 1946
fditeur n . Imprimeur : 17

311490 IMF. DI MOMTMARTBI
4. Place J.-B.-Clément - Paris

Ministère
17 - VIN4S

le G érant .
L GAÜDIllAT

Autorisation du
oe IInlormatlon du



OD

2 INSTRUMENTS
35 SENSIBILIT ÉS
Rapide • Sûr • Préc is

NOTICE SUR DEMANDE

2 , r u e d e l a P a i x
ANNECY ( H'.*-Sovoi. )

CONTROLEUR UMIVERSEI
MType A

V

AU PAPIER
AU MICA

pour

R A D I O
A M P L I S
TÉLÉVISION

! ÿÿïvjjj

L&fà
Continu : précision I % loooo n p/v

Alternatif : précision 2.5 Si 1 ooo A p/v

Ohmmètre, Alimentation par redresseur.

appareils seul équipés degalranomelres.
B R I O N - L E R O U X

Tous

RADIO- COTTE- FRANCE SIGMA-JACOB1Muni 17. RUE MARTEL - PARIS IQ'-Tél PRO. 78-38PUDL.

J J D A M B O I S E

r ÎGWalS «C « DÉPÔTS
RÉGIONAUX

ASSUREZ-VOUS L’EXCLUSIVIT É POUR VOTRE SECTEUR

istrotifs:
• TOURS

MAISON FQNOI

f
Services Admin
7, RUE de LUC £ •

Bureau de Par is :
3. C IT É TR É VISE

www.retronik.fr


